
M. René Mayer a des chances
de réussir à constituer un cabinet français

S 'IL PE UT LAISSER DE COTÉ LA QUESTION SCOLAIRE

Notre correspondant de Paris
nous téléphone :

Si, comme il en a le f e rme espoir,
il. René Mayer réussit à fa i re  adop-
ter son p lan d' action — économique,
social et financier — par les part is
de l'ancienne majorité , il n'est pas
impossible qu'il sollicite dès samedi
l'investiture constitutionnelle. Les
pr emières consultations auxquelles le
ministre de la justice s'est livré ont
laissé volontairement de côté l 'irri-
tante question scolaire.

M. René Mayer voudrait la voir
écartée des discussions pré-gouve r-
nementales. Pour lui , comme d'ail-
leurs po ur M.  Petsche , le problème
gagnerait à être remis à l'étude et
sa discussion seulement abordée_ au
moment où la commission technique
Paiil-Boncour aura remis son rap -
port dé f in i t i f ,  c'est-à-dire dans deux
mois environ. Pour l 'instan t l'impor-
tan t est de constituer un cabinet aus-
si bien pour des raisons d'ordre in-
térieur — f inances , trésorerie — que
pour des mot i f s  internationaux — af-
faire de Corée , éventuelle conféren-
ce à cinq, réarmement de l 'Allema-
9ne - , .

Chaudement appuyé  par les radi-
caux, M. René Mayer peut également
compt er sur le concours des indé-
pe ndants et des paysans. Il lui reste
à convaincre l'aile gauche de la ma-
jorité gouvernementale, en d'autres
termes ' le M.R.P. et la S.F.I.O. dont
l'antagonisme sur la question scola i-
re est à l'origine de l 'échec de M.
Maurice Petsche. M.-.G G.

La crise se compliquera-t-elle
d'un mécontentement

socialiste au sujet de la
présidence des commissions

parlementaires ?
PARIS , 19 (A.F.P.). — Le parti socia-

liste vient de pi-otester contre la répar-
tition des présidences des grandes com-
missions parlementaires. A la commis-
sion des finances notamment , le candi-
dat socialiste Christian Pineau s'est vu
préférer comme présiden t l'indépendant
Paul Reynaud.

Selon le parti socialiste , un certain
nombre de présidences lui avaient été
tacitement accordées par entente préala-
ble entre les différents partis de la
« majorité républicaine » , celle-ci ayant ,
au surplus, décidé d'écarter toute prési-
dence gaulliste ou communiste.

Estimant inacceptable cette sorte de
rupture de contrat, la S.F.I.O. demande
que les présidences contestées (finances ,
reconstruction et presse), soient de nou-
veau remises en question.

Selon certains observateurs politiques,
la S.F.I.O. envisagerait d'abandonner tou-
tes les autres présidences qu'elle détient
(intérieur , transports , marine marchande,
comptabilité) si satisfaction ne lui était
pas donnée. Transposé sur le plan de la
crise ministérielle, l'incident des pré-
sidences pourrait conduire la S.F.I.O. à
durcir son attitude en subordonnant la
solution de la question des commissions
à tou t accord préalable du parti socia-
liste.

M. Harriman se montre pessimiste
sur le résultat de sa mission

Dans un rapport provisoire adressé de Téhéran au président Truman

Les sentiments ultranationalistes et antibritanniques
l'emportent sur la raison en Perse

TÉHÉRAN, 19 (A.F.P.). — M. Ave-
rell Harriman , envoyé spécial du pré-
sident Truman , a eu , hier, en fin de
matinée , avec le président du Conseil
Mossadegh le troisième entretien de-
puis son arrivée en Iran dimanche.

D'autre part , tôt hier matin , M. Mo-
hammed Mossadegh s'est entretenu
pendan t plus de deux heures avec les
membres de la commission parlemen-
taire mixte du pétrole.

Un échange
de propos techniques

TÉHÉRAN , 19 (A.F.P.). — « Nous
ayons échangé des informations tech-
niques avec M. Mossadegh », a déclaré
M, Averell Harriman , après un entre-

tien de trois quarts d'heure aveo le
président du Conseil iranien .

L'envoyé du président Truman a
ajouté : « J'espèi-e que nous pourrons
aboutir à un résultat tangible après
uno étude technique approfondie de la
question du pétrole. »

Très faibles chances
d'arriver à un compromis

LONDRES, 19 (A.F.P.). — M. Ave-
rell Harr iman , envoyé spécial du pré-
sident Truman à Téhéran, a adressé
au chef de la Maison-Blanche un rap-
port provisoire dans lequel il se mon-
tre très pessimiste sur les chances de
succès de sa mission.

(Lire la suite
en dernières dépêches.)

Deux alpinistes français ont disparu
dans le massif de l'Himalaya

On sait que le chef de l'expédition française dans le massif de l 'Himalaya,
M. Roger Dup lat , et un de ses compagnons, M. Vignes, ont disparu le 29 juin.
Ils étaient partis seuls en avant-garde afin de tenter d'atteindre le sommet
du Nanda-Devi (7800). Il semble bien que tout espoir de les retrouver vivants
doive être maintenant écarté. Voici la dernière photographie de Roger Duplat

(au centre) prise à Ceylan en mai dernier.

Les pourparlers de Kaesong
doivent évoluer aujourd'hui

Après avoir tourné en rond un jour de plus

Les communistes semblent insister toujours
sur le retrait préalable des troupes étrangères en Corée

TOKIO. 19 (Reuter). — Un communi-
qué de l'O.N.U. dit qu'aucun progrès n 'a
été réalisé jeudi à Kaesong pour la ré-
daction des points de l'ordre du jour
discutés.

L'art de tourner en rond
TOKIO , 19 (A.F.P.). — Voici le texte

du communiqué officiel  sur la conféren-
ce de Kaesong publié jeudi par le grand
quartier général des Nations Unies :

« Le général Nain II , parlant au nom
de la délégation sino-coréenne , a ouvert
la septième session des négociations d'ar-
mistice à onze heures (heure locale),
jeudi , en demandant l'opinion du chef de

la délégation des Nations Unies sur l'or-
dre du jour proposé par les Sino-Co-
réens.

L'amiral Joy a réaff i rmé la position
des Nations Unies : seules les questions
de caractère mil i taire  doivent être dis-
cutées. Le général Nam II a répondu
par une déclarat ion évidemment prépa-
rée dans l'at tente d'une telle réponse.

Parlant pendant environ 18 minutes ,
le délégué sino-coréen a indiqué claire-
ment que sa proposition sur la question
débattue était  inchangée. Environ les
deux tiers de ce laps de temps ont été
occupés par la traduction en anglais et
chinois de cette déclarat ion.
(Lire la suite en dernières dépêches)

Les Coréens du sud préfèrent la mort au « cessez-le-feu », si l'armistice ne
leur donne pas entièrement satisfaction. Ils manifestent dans ce sens dans
toute leur nation ravagée par la guerre. A Séoul , où cette photographie a été

prise, ils étaient 80,000...

Sous le soleil des Grisons
Esp oirs et soucis d 'un peti t peuple

Notre correspondant de Berne
nous écrit:

Invités par le Petit Conseil des
Grisons, ]e Conseil! d'Etat , pour par-
ler le langage de chez nous, une
vingtaine de journalistes parlemen-
taires ont , trois jours dur ant, par-
couru quelques-unes des 150 vallées
du vieux pays des Ligues.

Pourquoi ces pérégrinations ?
Voyage d'information. Mais disons-
le d'emblée, la cordialité de l'accueil ,
l'empressement et l'amabilité des
hôtes, l 'éclat de Ja lumière et des
couleurs f i rent  ([lie l' information de-
venait un agrément.

On n 'aurai t  demandé qu'à se laisser
vivre si les hoinmes qui ont la char-
ge des affaires politiques, économi-
ques , sociales dans le plus vaste des
Etats confédérés ne nous avaient
rappelé 'que le prestige des beautés
naturelles ne suff i t  pas à libérer tou t
un peuple de ses soucis.

Car le canton des Grisons et ses
hab i t an t s  doivent lu t ter  pour leur
existence et cet effort, qu'ils ne

pourront plus soutenir seuls , va poser
bientôt un problème national . Nous
rendre at tentifs , sur place aux don-
nées de ce problème , à ses diffé-
rents aspects , à son importance aussi ,
tel était le* dessein des autorités gri-
sonnes.

Elles auraient pu se borner à nous
remettre des s ta t i s t i ques, à nous faire
le tableau , éloquent dans sa séche-
resse, cle la si tuation qui nourrit
leurs inquiétudes.  Certes , des rensei-
gnements de cette nature, nous en
ayons reçus et force nous sera de
citer des chiffres. Mais en même
temps on a voulu nous mettre en
contact avec le pays lui-même, avec
les gens qui t ravai l lent  à le tirer des
difficultés actuelles, qui ont l'espoir,
bien plus , la volonté de les vaincre,
pourvu qu 'ils ne se sentent  point iso-
lés et qu 'ils trouvent , chez leurs Con-
fédéi-és, une compréhension active.
Nous pouvons dire qu'ils la méritent
bien.

G. P.
(Lire la suite en 4me page)

Après la «crise de croissance»
des Rencontres internationales

de Genève

BILLET LI TTÉRAIRE

M. Antony Babel , prés ident du co-
mité des Rencontres internationales
de Genève , a dit récemment, devant
Une imposante assistance de j ourna-
listes , ce que , cette année , on pou-
vait attendre de ces vér itables Assi-
ses internationales de la pensée , que
Genève , toujours persévérante et mê-
me obstinée dans ses p lus audacieu-
ses entreprises, parvi ent à implanter
sur ses rives.

Mais les Rencontres internationa-
les ont eu à passer encore, l' an der-
nier, par une très nette « crise de
croissance », ainsi que leur très ob-
jec t i f  président n'a pas hésité à qua-
l if i e r  les d i f f i c u l t é s  qu 'elles ont eu
à surmonter avant de po uvoir pour -
suivre leur chemin'.

Ces d i f f i cu l t é s  ont été de diverses
sortes. Notamment, des d i f f i c u l t é s
bud g étaires qui , elles-mêmes pr ove-
naient — car il s'agissait d'obtenir
les subventions des pouvoirs pub lics
nécessaires à la vie de cette vaste
entreprise — de critiques nombreu-
ses émanan t de tous les milieux so-
ciaux et politi ques sur l'opportunité
des « Entretiens » qui suivent les con-
férences  proprement dites et qui pri -
rent , par fo i s , un tour trop passionné ,
sous l ' influence des idéolog ies oppo-
sées dont le monde donne le specta-
cle. Puis , l' on estimait, assez g énéra-
lement, que, tan t dans les conféren-
ces que dans les entretiens, on avait
surtout et par trop affaire à des per-
sonnes sans doute éminentes, mais
qui perdaient un peu trop le p ied
que l'on doit sagement garder sur
terre et (entaient de s'élever dans des
sphères obscures et souvent f o r t  nua-
geuses . Trop de théoriciens, de
« techniciens » de la pensée , ce que
l'on qualifie habituellement des
grands noms d' « hermétisme » ou
d' «êsotêrismey > faisa it-on remarquer.

Déjà , dans l'anti quité , les p hiloso-
phes , en e f f e t , se comp laisaient dans
des doctrines secrètes réservées aux
seuls initiés.

Or, c'est justement devant le Grand
Conseil , à qui l'on demandait les sub-
sides indispensables , que , surtout ,
l'ont f i t  aux « Rencontres », le grave
reproche d'ésotérisme.

On décida donc de redescendre
sur terre , de se dégager le p lus pos-
sible de la théorie, tout en ne négli-

geant pas les p lus nobles recherches
de la pensée et en évitant de tomber
dans la simple vulgarisation.

On invita, donc , des conférenciers ,
particulièrement aptes , étant à la f o i s
hommes de pensée et hommes d'ac-
tion, à donner aux Rencontres de
cette année , ce tour nettement nou-
veau, en leur demandant de s'expri-
mer sur le thème choisi par ces
Vîmes Rencontres internationales de
Genève : La connaissance de l'hom-
me au XXme siècle.

Du 5 au 15 septembre prochain , il
appartiendra à ces conférenciers , qui
seront sept , d'introduire des débats
f ruc tueux  et susceptibles d'ouvrir de
nouveaux horizons sur les méthodes
et les découvertes les p lus récentes ,
dans les domaines de la littérature,
de la psycholog ie, de la médecine , de
l'histoire et de la p hilosop hie. Débats
qui se dérouleront dans les Entre-
tiens , conçus , eux aussi , un peu d i f -
féremment, les uns publics , comme
par le passé , les autres privés , mais
qui seront publ iés également dans
les éditions qui rendent compt e et
des conférences  et des Entretiens.

Ces conférenciers , qui sont-ils ?
Ce sont le Dr Henri Baruk , médecin-
chef de la Maison nationale de santé
(ancien Charenton) ; le professe ur
catholi que , R. P. Danièlon ; l'histo-
rien Ernest Labrousse, un des chefs
de f i l e  de la jeune école histori que
française ; le p hilosophe Maurice
Merteaii-Ponty ; l' essay iste espagnol
José Ortéga y Gasset ; l'ethnologue
Paul Rivet fondateur  du Musée de
l 'homme ; l'écrivain Jules Romains.

En outre , un représentant de la
pensée protestante à choisir encore ,
M.  Karl Barth ayant dû renoncer
tardivement à y partici per pour cau-
se de santé.

Des spécialistes , écrivains et au-
tres, très marquants , ont accepté éga-
lement de participer aux entretiens.

Il  convient d' ajouter que l 'U.N.E.S,
C.O., la grande institution intellec-
tuelle et culturelle des Nations Unies
s'intéresse inf iniment  aux Rencontres
et les soutienne déjà , mais les sou-
tiendront p lus encore de leurs sub-
sides.

Ed. BAUTY.

PETITS ÉCHOS DES EETTRES ET DES ARTS
LES L E T T R E S

*. Le grand poète t essinois Fran-
ceseo Chiesa a fêté le 5 jui l let  son
SOiiie anniversaire. M. Chiesa, qui a
derrière lui une carrière littéraire
qui l'a porté au premier plan pai*mi
les poètes et éci'ivains de langue ita-
lienne, est originaire de Sagno sur
Chiasso. Il a fa i t  son doctoi-at en droit
à l'Univei-sIté do Pavie , mais se con-
sacra bientôt à la littérature et à
l'enseignement.

Pendan t  cinquante ans, il a ensei-
gné la littérature italienne et l'his-
toire de l'art au lycée do Lugano,
dont il fut recteur pendan t  trente
ans. Il publia ses premiers vers en
1897. Ses poèmes, ses romans et ses
nouvelles ont été traduits en plu-
sieurs lang u es.

Frnncesco Chiesa est docteur hono -
ris causa des universités de Lausan-
ne et de Rome .

LE T H É Â T R E

*, « Le Mystère d'Abraham * de Fer-
nand Chavannes, qui avait été créé
en 1916 à Pully, puis repris plus tard
par Jean-Bard et sa compagnie, et
que la Jeune Eglise de' Couvet —

sous le patronage de C.-F. Ramuz —
avait joué en 1945 dans l'église de
Môtiers, vient d'être recréé à Tou-
louse sous une form e toute  nouvelle,
celle de « choréodrame ».

La transformation de l'œuvre pri-
mitive a consisté à en faire un spec-
tacle synthét ique oii coltahorent le
texte dramatique, la musique, la cho-
régraphie et le chant ; cette nouvelle
version de l'œuvre a été réalisée par
Mlle Janine Charrat pour la danse,
par M. Maurice Sarrazin pour le li-
vret et la mise en scène, par M. Mar-
cel Delannoy pour la musique, par
MM. Lafitte et Soulage pour les cos-
tumes et les décors, Des acteurs de
la Compagnie du Grenier , de Tou-
louse, des chœurs et d'autres artistes
pour le chant , la danse et la musique
assuraient l ' in terpréta t ion de cette
œuvre magni f ique  qui obtint le plus
grand succès.

On sait que l'écrivain vaudois Fer-
nand Chavannes était un ami de Ra-
muz qui voyait dans « Le Mystère
d 'Abraham » une œuvre dramatique
de très grande valeur.

LA P E I N T U R E
*. Le jury du Salon do Paris vient

d'accepter trois toiles du peintre Aimé
Barraud .

L'élection du successeur du maréchal Carmona
aura lieu dimanche au Portugal

L'élection du successeur du maréchal
Carmona à la présidence de la Répu-
blique portugaise aura lieu d imanche
prochain 22 ju i l le t .  L'un des deux can-
didats de l'opposition , l'amiral  Quin-
tao Meireles , avait accusé récemment
le gouvernement  d 'é touffer  les scan-
dales dans l' administrat ion et de per-
mettre que de hauts fonct ionnaires
s'enrichissent en marge de la loi . M.
Salazar, président du conseil , lui ré-
pondit par une lettre publique en invi-
tan t  l'amiral  Meireles à fournir  les
preuves de ces allégations . Jusqu'à
présent , l'amira l  Meireles n 'a pas ré-
pondu à M. Salazar .

D'autre part , le parti monarchiste a
adressé aux journaux une note dans
laquelle il déclare s'abstenir de parti-
ciper aux élections présidentielles ,
sans pour au tan t  empêcher les roya-
listes do voter individuellement. On
sait que le prétendant au trône portu-
gais est le duc de Bragance qui est âgé
de 43 ans. Le duc réside assez souvent
en Suisse, sur les rives du lac de
Thoune , mais  il passe également do
longues périodes au Portugal.

L'opposition ayant -accusé l 'Union
nationale, qui est l'organisation poli-
t ique de soutien du gouvernement ,  de
joue r le rôle d' un par t i  unique  dans
un Etat total i taire,  l 'Union nat ionale
a publié un communiqué  disant que
sur 24 ministres et sous-secrétaires
d'Elat , 6 seulement sont a f f i l i é s  à la-
di te  Union.  En outre, sur les 47 fonc-
tionnaires qui  occupent le sommet de
la hiérarchieT 17 seulement appartien-
nent  à l 'Union nationale . Do plus, lo
généra l Caraveiro Lopes, can d ida t  de
l 'Union à la présidence de la Républi-
que , n 'en fa i t  même pas partie.
vwssseyxf swm'A *'^^^^

Une histoire d'amour moderne

Une ravissante jeune Florentine de
20 ans s'est embarquée pour New-
York ù bord du transatlanti que « Sa-
turnia », pour vivre le deuxième
chapitre de son roman d'amour à
Juffersonvil le , dans l'Indiana.

Liliana Biagi , qui travaillait dans
une fabrique , a décidé l'automne
dernier que la vie était mélancoli-
que et constaté qu 'aucun des jeu-
nes gens qu'elle connaissait n 'était
capable de comprendre son âme
romanti que.

Rêvant sans doute à de prodi gieux
amants holl ywoodiens, elle écrivit
en anglais une « confession » de ses
peines ct l'envoya avec sa photo-
graphie à un journa l  d 'Atlant ic-City.

Elle ne tarda pas à recevoir plus
de mille lettres , portant des tim-
bres américains, car le journal , ju-
geant son histoire p ittoresque , avait
publié sa confession et sa photogra-
phie.

Quelque peu confuse ct passable-
ment effrayée de cette ava lanche
de réponses, Liliana ne répondit à
aucun de ses soupirants.

Mais un mois p lus tard , en oc-
tobre 1950, une voiture américaine
s'arrêta devant la porte de Li l iana.
Un jeun e homme en descendit , se
présenta tout tremblant comme
Glovcr Miller emp loy é dans une fa-
bri que de savon de Jcfferson , dans
l'Indiana .

M. Glover déclara à la timide
beauté i ta l ienne qu 'il ne croyait
guère aux lettres , et qu 'il avai t  f a i t
le voyage tout exprès pour la de-
mander en mariage.

Quelques semaines plus tard , les
jeunes gens étaient mariés. Mais
après une brève lune de miel , M
Glovcr dut s'en retourner à Jeffcr -
sonville , réclamé par son travail.

Pendant  de longs mois pénibles
de tendres lettres d'amour franchi-
rent l'océan dans les deux sens, ten-
dis que Liliana se battait avec la
bureaucrat ie  pour obtenir un passe-
port et un visa d'entrée aux Etats-
Unis.

M. Glover a acheté un cottage à
Jeffersonville et Liliana a hâte d' es-
sayer tous les instruments perfec-
tionnés de sa cuisine.

Son « prince charmant  » lui a
promis de venir l'attendre à New-
York avec sa voiture pleine de ca-
deaux.

Et Lil iana pense qu 'il n'y a aucu-
ne raison pour qu'ils ne vivent pas
heureux tous deux.

Le marchand de sav on américain
traverse l'océan pour venir à Florence

demander la main d'une j eune fille dont il a vu
la photographie dans un journal

Six enfants se noient
dans la Seine

à la suite d'une rencontre
entre une péniche et un bac

PARIS , 19 (A.F.P.) — Six enfants
ont péri noyés dans la Seine lorsqu'un
bac qui les transportait  a été heurté
par une péniche à moteur , à Muyds,
aux environs des Andelys , à une cen-
taine de kilomètres en ava l do Paris ,

Sous la violence du choc , le bae a été
coupé en deux et sur ses douze occu-
pants , six seulement ont pu être sau-
vés.

EN QUATRIÈME PAGE :
La nationalisation

des pétroles iraniens
par Jacques Ferrier

EN SIXIÈME PAGE :
Le rendez-vous des lectrices
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LUCIEN PBIOLÏ

— Savez-vous combien il y avait
de chars autour du cratère ? de-
manda-t-il.

— Il y en avait dix ; il n 'en rest e
plus que neuf , dont un partielle-
ment démoli.

— A quelle distance exacte sont-
ils les uns des autres ?

— A sept cent cinquante mètres
exactement...

— Le projecteur du « rayon de
feu » est bien constitué par une
ampoule radio-active vissée au
milieu d'un réflecteur parabolique ?

— Oui.
— Kerbihan vous a-t-il rapporté

le récit que je lui ai fait hier d'une
expérience de l'ingénieur polonais
Dunikowski ?

— Oui.
— Qu 'en avez-vous conclu ?
— Que le « rayon de feu » des

« hommes de fer » présente une
troublante  analogie avec le rayon
de l ' ingénieur polonais...

— En d'autres termes, vous pen-

sez, comme moi , que., le « rayon de
feu » des « hommes de fer » n'est
autre, qu 'un courant électrique à
haute tension , porté dans l'atmos-
phère par les radiations d'un pro-
ton ?...

— Exactement !
— Et que ledit courant à haute

tension et les dites radiations sont
émis par les deux appareils que
nous avons qualifiés d'émetteurs
hertziens.

— Oui. Et c'est justement parce
que je n'ai pu déterminer lequel
des deux alimente l'ampoule radio-
active du projecteur que je n'ai pas
osé rétablir le courant sur le cir-
cuit « transformateur ».

Yves-Marie Le Marec hocha la
tête et répli qua :

— Pour embarquer l'un de ces
chars à bord de l' « Auroch », il est
indispensable que celui-ci roule
jusqu 'à la côte par ses propres
moyeiis. Il faut  donc fournir  à son
moteur le courant nécessaire à son
fonctionnement et , comme nous ne
savons pas lequel des deux émet-
teurs est celui du moteur, les met-
tre tous les deux sous tension...

— Mais nous rétablirons en mê-
me temps le « rayon de feu » !

— Pas si nous¦ • opérons comme
je vais vous l'exp li quer. Mon moyen
est si simple '••¦- vous n'y avez
pas pensé : c' terne lle  histoire
de l'œuf de Christophe Colomb.

Poussant devant lui son compa-

gnon intrigué , le jeune journaliste
s'engagea dans le boyau de commu-
nication et déboucha dans l'autre
grotte. : I

Guérin dormait toujours sur sa
chaise. Une amicale bourrade le
réveilla.

Et, lorsque, l'esprit encore en-
gourdi , le médecin de l'« Auroch »
fu t  sur pieds, Yves-Marie Le Marec
le conduisit vers la rarmpe menant
à la surface où Le Houédic les avait
précédés.

CHAPITRE XXX
A quoi cela servait-il ?

Le chronomètre de Le Marec
marquait une heure quand retentit
le coup de canon annonçant , com-
me convenu, que le char était ar-
rivé sur la plage.

— Coupez ! commanda Le Houé-
dic.

Le matelot placé devant le tableau
souleva le coupe-circuit qui se dé-
clencha avec un bruit sec. Les lam-
pes des deux émetteurs s'éteigni-
rent.

— Stoppez le moteur ! reprit l'of-
ficier.

Le second-maître mécanicien tira
à lui le levier de mise en marche du
Diesel et le plateau d'accouplement
du group e électrogène s'immobilisa.
Succédant au sourd ronflement du
moteur , un lourd silence pesa pen-
dant quelques secondes sur la grot-
te dont les occupants, tout leur être

tendu , at tendaient  le signal en rete-
nant leur souffle.

Puis, deux nouvelles détonations
retent i rent .

La manœuvre avait réussi.
— Voilà qui est fait 1 s'exclama

joyeusement Le Marec.
Et, sans même at tendre  le com-

mandant  de l'« Auroch », il se pré-
cip ita dans l'autre grotte.

Ne jamais s'at tarder à la tâche
accomplie , tel était son principe.
Main tenan t  qu 'il en avait f in i  avec
rembarquement  du char, il avait
hâte de s'attaquer au nouveau pro-
blème que posaient les découvertes
faites en foui l lant  les décombres de
la caverne détruite par l'explosion.

Pourtant , il eut pu logiquement
s'estimer satisfait. Grâce à lui, en
moins d'une demi-heure , le char
s'était rendu par ses propres
moyens sur la plage.

Dans la mat inée , après son entre-
tien avec Le Houédic , le jeune jour-
naliste, emmenant  avec lui trois ma-
telots , était allé démonter l'ampoule
radioactive et le réflecteur de cha-
cun des neufs chars formant la li-
gne de protection du cratère. Cette
besogne accomplie — qui avait duré
deux heures , la ligne s'étendant sur
une circonférence de sept kilomè-
tres et demi — il était revenu à son
point de déioart. L'« Auroch » venait
alors de faire savoir que l' estafette
envoyée par le commandant Le
Houédic, conformément aux ins

tractions de son ami , avait accom-
pli sa mission. .Tout était prêt. Il
n 'y avait p lus qii'à mettre  à l 'épreu-
ve le système qu 'il avait imaginé.

Tandis qu 'un matelot agile ct in-
telligent se dirigeait vers le char le
plus proche de l'en tonnoi r  provo-
qué par l' explosion , Le Houédic et
lui , accompagnés d'un matelot élec-
t r ic ien  et d'un second-maître méca-
nicien , étaient retournés dans la
grotte des moteurs et avaient mis
en marche le Diesel.

Un quart  d'heure plus tard ,
comme sa montre marquait  mid i
trente , Le Houédic avait commandé
à l'électricien d' enclanchcr le coupe-
circuit « transformateur ». Et le
char , à l'avant duquel était grimpé
le matelot , s'était mis en marche.

D'abord l'engin avait roulé droit
devant lui ; puis, il avait suivi une
direction déterminée par la position
du corps du matelot par rapport à
l'axe cle « l'homme de fer ». Quand
il était parvenu sur le sable de la
plage de débarquement , un coup de
canon tiré de l'« Auroch » en avait
avisé Le Houédic et celui-ci l'avait
immobilisé en faisant couper le
courant.

Comme Yves-Marie Le Marec s en-
gageait sur la ramp e conduisant à
la surface, il s'entendit héler. C'était
le commandant  Le Houédic. qui , dé-
bouchant dans la grotte par l'étroit
boyau , l'interpellait :

— Attendez-moi donc I disait-il.

Il s arrêta.
L'officier de marine le rejoignit

ef déclara , enthousiaste :
— Epatant , votre t ruc !
Puis , amer, il ajouta :
—¦ Je suis tout de même impar-

donnable de ne pas y avoir pensé...
Premier temps : rendre les « hom-
mes de fer » inoffensifs , en leur en-
levant leur lampe émettrice du
« rayon de la mort » ; deuxième
temps : placer à l'avant dé l'un
d' eux un être vivant , dont les radia-
tions l'attirei'ont en un point voulu ;
troisième temps : rétablir le courant
et obliger ainsi celui des chars sur
lequel est monté l'être vivant en
direction d'un but qui se dép lace
avec lui... exactement comme fait
l'âne qui court après la carotte que
suspend devant ses naseaux , au bout
de son fouet , le cocher assis dans la
voiture que t ire cet âne...

» Tout cela est d'une simplicité
qui déconcerte.

— Oui ! reconnut en riant le
journal is te .

» Toujours l'œuf de Christophe
Colomb. Le tout était d'y penser...
Et de ne pas oublier, surtout , les
circonstances de la mort tragique
de votre malheureux matelot. Par
elle, nous savions que les « hommes
de fer » se déplacent suivant un
plan passant à la fois par l'axe de
l'être animé dont les radiat ions les
attirent et par l'axe de l'appareil.

(A suivre)

L' ILE
DES HOM MES DE FER

¦—i—-^——H

A louer & monsieur I
une

chambre
indépendante

à proximité de la gare.
BeUe vue. Libre tout de
suite. Tél. 5 61 85 ou
5 1170.

Etudiant cherche une

CHAMBRE
à proximité du lac. —
Tél . 6 36 18.

iUILLE D'AVIS Dl
On engagerait pour

tout de suite ou pour
date à convenir,

SOMMELIÈRE
connaissant si possible x
service de table. Débu-
tante acceptée. Paire of-
fres à B. Comtesse, hôtel
de Commune, Bevaix. —Tél. 6 62 67.

gjJSBBBBBBBBBB 20 TU 51 «¦

( ^FAITES REMPLIR
VOS PROPRES FLACONS

avec l'eau de Cologne de notre
fabrication. Vous bénéficiez ainsi
d'une excellente qualité, riche en
essences naturelles à un prix très
avantageux :

SPORTING, 80o
note estivale, dl. 1.35

RUSSE, 80°
parfum tenace, dl. 1.35

NATURELLE, 60°
type classique, dl. -.95

-)- Impôt
chez le spécialiste

/JJP O t U J t D U J y*.

^ P A R F U M E R I E

Hôpital 9 - En face de Migros

V ¦ )

¦ Saindoux pur porc ,. . ' , en
I du pays, par 5 kg., le Vi kg. Pr. -''«OU I

I Au détail , le % kg. Pr. I tOU I j
Saucissons PUR 2Çi* Fr 3.75 Y

I

l jambon DE c*"S B̂r.F, I.-I
Boucherie - charcuterie

Berger - Hachen I

Nos PRIX I
Chemises (U nuit g

p ouc dames I
Jersey de soie y

très jolies façons depuis j

1610 1290 910 i
Batiste coton

jolie fantaisie blanche
à pois rouges ou bleus

15'° -
Toile de soie M

une quantité de modèles i !
et d'impressions diverses depuis

25-

N E U C H A T E L  Y

MOTOGODILLES
exclusivité

« LAUSOH » 4 temps 6
3 g£ £ i39oo°:=

Icha compris
Consommation : 2 dl . à 2 1. Yt à l'heure

Réservoir à huile indépendant
Ralenti pariait pour la pêche à la traîne

« JOHNSON » 2 % CV à 25 CV
Essai sur demande , sans engagement

SA^
IER 

Jean-Louis STAEMPFLI
wortaiiiou Ija p0issin e — TA. 542 52

Nous luttons contre Ea vie chère
\ BAISSE : BAISSE :
; ' " . . . .

Mortadelle 100 gr. -.70 Saindoux 500 gr. 1.50

Jambon 100 gr. -.85 etl.— I Rôti de bœuf Vs kg. 2.70
Charcuterie 100 gr. -.80et 1.10 Ragoût %u. 2.10
Salami îoo gr. 1.-et 1.20 Beefsteak îoo gr. -.75

« . . .  . Poitrine de veau farcie
Pour le pique-nique première qualité H kg 3 20

et le garde-manger nos 
conserves de viande 

^AMÉ| Wjf|

E NEUCHATEL —

Commerçant de 40 ans,
grand et présentant bien ,
connaissant le français et
l'allemand , désiran t chan-
ger de situation, cherche
place de

représentant
Conditions demandées :
fixe, frais, commission.—
Adresser offres écrites à
B. F. 197 au bureau de
la Feuille d'avis.

Sœur
Alice Gaschen

absente

Divan-lit ou lit
propre , est demandé. —
Tél. 9 14 34.

|P—¦***¦¦—-n*-̂ î^ l

J Nos sp écialités de saison

I Volailles
fraîches du pays

PETITS COQS et POULETS
j | bel assortiment

\ de Fr. 3.50 à Fr. 4_ le % kg.
Poularde blanche , à Fr. 4.50 le % kg.
PIGEONS, la pièce, Fr. 2.— à 4<—

POULES et COQS pour le riz
ou pour ragoût

de Fr. 2.50 à Fr. 3— le % kg.
CANARD, Fr. 3.— à 3.50 le % kg.

PINTADE, Fr. 4.— le % kg.
BEAUX LAPINS FRAIS

DU PAYS
Fr. 3.50 le y *  kg.

EXCELLENT CAVIAR
FOIE GRAS de Strasbourg

GROS DÉTAIL

AU MAGASIN

Lehnherr frères
Neuchâtel Tél. 5 30 92 \ \

A vendre un

appareil
photographique

ciné 16 mm., magazine .
Etat de neuf . — Adres-
ser offres écrites à z - A -196 au bureau de la
Feuill'e d'avis.

A VENDRE
linges, draps , traversins,
fouiTes, taies, serviettes ,
nappes, habits de dame,
costume, manteau , tailles
46-48, sac noir , trois des-
centes de laine , souliers
de caoutchouc No 41, le
tout à l'état de neuf ;
complet bleu marine usa-
gé, taille moyenne, j ardi-
nière, échelle double , cor-
de à lessive 70 m ., pom-
pe à encaustique, sac de
touriste, quinze sacs, un
accord éon « Hercule ».

S'adresser au café de
la Vigne, Cormondrèche,
3me étage , de 20 à, 22 h.
et le samedi,.de 14 à 17. h .

A remettre, tout de
suite, dans le Vignoble,
bon

petit magasin
épicerie - primeurs, prix
avantageux, dans les 5000
à 6000 fr., marchandises
et agencement tout com-
pris. — Adresser offres
écrites sous chiffres D.
X. 198 au bureau de la
Feuille d'avis,

Petits fruits
Raisinets, groseilles et

cassis à vendre chez A.
Paroz, Colombier, té.'.6 33 54.

On cherche d'occasion
une belle

POUSSETTE
en bon état . — offres
détaillées à, L. B. poste
restante, Neuchâtel-garo .

Canot-moteur
en bon état d'entretien,
est demandé à acheter.

Offres détaillées sous
chiffres P. 4701 N., à Pu-
blicitas, Neuchiltei .

Nous engageons quelques

ouvrières
pour petits travaux d'atelier.
R. Monnier et Cie, Monruz 33,
aile ouest, Neuchâtel. Se présen-
ter entre 18 et 19 heures, ven-
dredi 20 juill et 1951.

—-— ¦^  ̂ Fl

Dame de 65 ans, tran-
quille et soigneuse, cher-
che dans un petit milieu
accueillant , une chambre
avec pension. — Faire
offres aveo prix sous
chiffres X. M. 176 au
bureau de la Feuille
d'avis .

Pension, est cherchée
pour

petite Française
8 mois, pour trois mois.
Prix modéré. — Adresser
offres écrites à X. N. 180
au bureau de la Feuille
d'avis.

On cherche pour tout
de suite une

JEUNE FILLE
pour apprendre la langue
allemande, dans une bou-
cherie-chao-cuterie. Vie de
famille. — Paire offres &
Walter Welbel , boucherie-
charcuterie, K a l l n a c h
(Berne), tél . (032) 8 24 08

on enerene, pour en-
trée tout de suite,

SOMMELIÈRE
expérimentée et de con-
fiance. — S'adresser à :
Hôtel' Suisse, Neuchâtel.
Tél. 556 90.

Agriculteur
célibataire, sobre et tra-
vailleur, cherche place
chez une personne seule.
Offres sous chiffres P. V.
14381 L., à Publicitas,
Lausanne.

Kgaré un

CHAT
ml-angora grls et blanc .
Récompense à, qui le rap-
poi-tera à la rue Matile
24, Tel'. 5 19 88.

\sii. uimivire pour wu'w
de suite,

bonne à tout faire
Bons gageç pour person-
ne qualifiée. — S'adres-
ser à A.-B. Perret.i che-
min des Mulets 3, tél.
5 41 40. Perdu un

trousseau
de clés

avec porte-clefs en cuir
noir. Prière de le rap-
porter au poste de po-
lice contre bonne récom-
pense,

Dr ROBERT
Peseux

ABSENT

Voyageurs (euses)
Places Idéales pour per-
sonnes actives. Gain Jour-
nalier 30 fr . — Se pré-
senter : Hôtel Croix-Bleue,
de 10 à 11 et de 15 à 16 h.

Quelques
menuisiers

qualifiés sont demandés
tout de suite par l'Entre-
prise de menuiserie Gus-
tave PASCHE, à Bière
(Vaud).

Nous cherchons deux

monteurs-
électriciens

Places stables pour
personnes qualifiées.
Faire offres écrites
avec références et pré-
tentions de salaire à
Elexa S. A. électricité,

Neuchâtel.

Dr CHABLE
maladies de la peau

et des voies urinaires
recevra jusqu 'à nouvel

avis les lundi,
mercredi et samedi

de 14 h. à 16 h.

On cherche pour tout
de suite une

sommelière
de toute confiance.

Demander l'adresse du
No 200 au bureau de la
Feuille d'avis.

On cherche des

OUVRIERS
ayant quelques notions en mécani-
que, éventuellement on mettrait au
courant. Se présenter entre 18 et
19 heures à la Fabrique de boites

A. Bouille, rue de la Côte 139,
Neuchâtel

v ' 'î '
; ¦
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Voyageur
Commerce de charbons, bois et
mazout, cherche voyageur de
première force, très connu sur
la place de Neuchâtel.

Faire offres détaillées avec
prétentions de salaire et photo-
graphie sous chiffres W. S. 163
au bureau de la Feuille d'avis.
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Notre département de vente
;•, y.  cherche un
*

< 
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EMPLOYÉ
DE BUREAU
de 22 à 27 ans, intelligent, actif ,
consciencieux, solide formation
commerciale, présentation agréa-
ble. Place stable et d'avenir (pas
de stagiaire). Possibilité éven-
tuelle de voyager. Caisse de re-
traite. Candidat bilingue serait
préféré. Offres manuscrites avec
photographie, copies de certificats,
références, prétentions et date

d'entrée la plus proche, à

Thomi & Franck S. Â.
Bâle 7

On cherche un Jeune
ménage en qualité de

concierge-
commissionnaire

place rétribuée et Jouis-
sance d'un logement de
deux chambres et cuisi-
ne. Entrée Immédiate . —
Adresser offres sous chif-
fres C. W. 199 au bureau
de la Feuille d'avis.

'Café-restaurant cher-
che une

sommelière
Entrée tout de suite ou
1er août . — Téléphoner
au 751 01.

JEUNE FILLE
16 à 18 ans , est deman-
dée pour aider au ména-
ge (ou personne pouvant
cuisiner) . — Mme Porret ,
Eglise 2

A LOUER pour, fin septembre ou pour date à
convenir,

APPARTEMENT
de deux grandes chambres, au Moulin sur Vau-
marcus. Vue magnifique, Jardin , prix modéré.
S'adresser à R. Aeschlmann, Vaumarcus.

A louer une belle

chambre
pour une ou deux per-
sonnes. Rue Coulon 12.

A louer dès le 21 Juil-
let au commencement de
l'Evole, chambre simple-
ment meublée , mais
agréable , très chaude en
hiver , à demoiselle sérieu-
se et ordonnée. — Tél.
5 33 47.

A louer chambre Indé-
pendante, à deux minutes
de la gare . Rue Louis-
Favre 3, 2me étage , tel'.
5 39 87.

Enchères
publiques

L'Office soussigné ven-
dra par vole d'enchères
publiques, vendredi 20
Juillet 1951, à 15 heures,
à la halle de gymnastique
à Coffrane, les biens sui-
vants :

une sellette, une table
à rallonges et six chaises
recouvertes de tissu, un
dlvan-couch, un buffet
de service moderne , un
régulateur, un guéridon,
une descente. Le tout en
parfait état.

Vente au comptant ,
conformément à la L.P.

Office des poursuites
du Val-de-Ruz.

A LOUER
pour fin. septembre, à
l'ouest de la ville, ap-
partement de trois • -piè-
ces, bains et chambre
haute chauffable , à per-
sonnes tranquilles et soi-
gneuses. — Adresser of-
fres écrites à N . D. 175
au bureau de la Feuille
d'avis .

Appartement
à louer

A Peseux, trois cham-
bres , bains et chauffage
central . — Etude J.-P.
Michaud , avocat et no-
taire, Colombier .

ENCHÈRE S PUBLIQUES
de mobilier a Neuchâtel

Mercredi 25 juillet 1951, dès 14 h. 30, seront
vendus par voie d'enchères publiques, à la
Halle des ventes, rue de l'Ancien-Hôtel-de-
Ville, à Neuchâtel, les objets mobiliers <&¦
après :

1 bureau ministre chêne, 2 fauteuils à vis,
chêne, t grande armoire à volets, des tables,
1 vélo de dame, 1 lit de fer, 2 sommiers et
matelas, 1 lustre, 20 chaises, des fauteuils,
paravent, glaces, 1 canapé, 1 étagère, 1 com-
mode, 1 luge, ainsi que divers articles tels que
savons, coton à repriser, élastique, tabliers,
lacets de souliers, des papeteries et autres
objets dont le détail est supprimé.

Paiement comptant.

GREFFE DU TRIBUNAL
/__ DE NEUCHATEL.

A VENDRE A LA BÉROCHE
au bord du lac, belle

villa avec grève
six pièces, cuisine, salle de bains, tout confort.
Situation incomparable et vue imprenable.
Surface : 2500 ms, clôturée et arborisée.

S'adresser par écrit sous chiffres P 4514 N,
à Publicitas, Neuchâtel.

ssesssm S S—H

".. JL I COMMUN*

JÊJ PAflER
Mise de bois

La commune du Pâ-
quler vendra le samedi
21 juillet 1951, par voies
d'enchères publiques dams
ses forêts sises au Ru-
mont (route cantonale le
Pâquler - les Bugnenets) :

170 stères de hêtre
à port de camion

Rendez-vous des ml-
seurs à 13 h. 30, vers les
forti ns, entre le Pâquler
et les Bugnenets.

Le Pâquler , le 17 Juillet .
Le Conseil communal.

roiga COMMUNE

||| Chézard-
îlpP Saint-Martin

MISES
DE BOIS DE FEU

Samedi 21 Juillet 1951,
le Conseil communal ven-
dra en mises publiques
et aux conditions qui se-
ront préalablement lues ,
;es bols suivants façonnés
dans les forêts du Mont-
d'Amln :
2O0 stèi'es. hêtre et sapin ,
10O0 fagots.

Rendez-vous des ml-
seurs à 14 heures, vers
la ferme Arlste Howald ,
au Pled-du-Mont-d'Amin.

Ohézard - Saint-Martin ,
le 16 juillet 1951.

ConseU communal.

Pour le 15 septembre ,
â louer

jolie chambre
avec pension, pour étu-
diant(e), employé(e). —
Peseux. Tél . 8 13 58.

Dr Knechtfi
Peseux

ABSENT



Autorisation officielle

Pour les vacances et les voyages
UN GRAND LOT DE

G0ST1MS VAGUES - ften la inage  uni ou f a n t a i s i e , Zfi- i *' mavaleur jusqu 'à 89.— soldé 50.— et ^t^Jn
PROFITEZ DE CETTE OCCASION EXCEPTIONNELLE

XJ CL ^^y^^^^^g'""" n;tâ u c u Q T E L

[

'ïààmàâàà _ <s/f âéJëcoopéi'alf rêde(§] *ààà**àààà*
Baisses... CoJïSOmm&rf OIlJ Baisges... 1
Huile comestible Huile d'arachide Huile d'olive Saindoux du pays »

2.90 3.15 3.90 1.70 I
le litre le litre le litre le H kg. s»

MOINS RISTOURNE MOINS RISTOURNE MOINS RISTOURNE MOINS RISTOURNE W
(verre à rendre) (verre à rendre) (verre à rendre) (pur porc) Br

GRANDE VENTE DE

(autorisée par le département de police)

Avec chaque achat A A 0/ ^îS 0/ IP3 iffll 11/

PROFITEZ DE NOS
SUPERBES OCCASIONS

COMPLETS pour messieurs 1 AU 
u QÛ ., CO .

en peigné, fil à fil , etc. soldé à 1 ¦Vl WWB WlJ'H

VESTONS de sport co co jo
en uni et fantaisie, beau lainage, soldé à %9%M* Vils iHi ^Jf B

PANTALONS .~.~* 2950 25.-
PflL fTCLES DERNIÈRES | ULUl)  LAISSÉES A

BJ*Jflyfi?aiH ES w llll éwy Wm wi ta

UN REAU LOT DE

U I I L I I I I O L O  longues manches 1 M Cfi| f <^|M |lfô l)
en popeline , pur coton , sacrifié à SJ YS rlà &a nflj ***'

UN SUPERBE LOT. DE

CALEÇONS et SLIPS 
 ̂
les jss

AUX H PASSAGES
'̂̂^ IĴ IJ-JJJB̂  ̂

NEUCHATEL S. A

TEMPLE-NEUF - RUE DES POTEAUX
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Des belles occasions p our vos vacances
¦

Grande baisse de prix sur un lot de

JUPES POUR DAMES àsrâa
jersey uni et fantaisie, bonnes coupes

Anciens prix Zi\j . /U . O/." OO.OU Oy.~

NOS SOLDES D 'ÉTÉ SENSA TIONNELS

¦ ' i  E3« -. L JBL ' - " a. I A A J U. ^A. -^T A \l M A. À. sÊmU
l̂ V^llll,ffi^B|4w^#l^|B PMÎ I«I<W^«  ̂ iJffNrMÉjî Wfriĵ fti ir)M f̂flttTlfriTi€WM1n™

NEUCHATEL
a . . |

Automobiles
à vendre d'occasion

STUDEBAKER Champion 14 CV,
1 Sedan, quatre portes, cinq-six

places, modèl e 1948, cinq vi-
tesses, en parfait état.

STUDEBAKER Commander 18
CV, Sedan, quatre portes,
cinq^six places, modèle 1948,
Régal de Luxe avec radio ,

. ayant très peu roulé, à l'état
de neuf.

PEUGEOT 203 Modèle 1950, Se-
dan , quatre portes, quatre
places, avec chauffage, dégi-
vreur, à l'état de neuf .

FIAT 1500 Sedan, quatre portes,
quatre places, modèle 1948,
en parfait  état.

Pour tous renseignements s'adresser
au

Grand Garage du Jura
Charles Koller ,

la Chaux-de-Fonds
Tél. (039) 214 08

Toujours les meilleures qualités
de VIANDES FRAICHES

Pour vos p ique-niques
CHARCUTERIE renommée
JAMBON DE CAMPAGNE
SAUCISSON PUR PORC

BOUCHERIE - CHARCUTERIE
DU TRÉSOR

LEUENBERGER
Tél. 5 21 20

T1I !¦ «¦lUIH Mil imi'IP IIUW H 'llll**WPW HWIHI|i lMWiWl*WI*BI'**M^

1 * ï "*"* Pour varier
vos menus
Ragoût de

volaille frais
à Fr. 3— le y. kg.
Prix spéciaux pour
hôtels et pensions

au
Magasin

Lehnherr
Tél. 5 30 92

A vendre

« Vanguard »
1948, 45,000 km., en ex
cellent état de marche
Radio d'origine . Chaut
fage , déglvreurs. Deu:
phares brouillard, inté
rieur de cuir roux
n 'ayant Jamais eu d'ac
cldent . Tél . (038) 6 34 88

g Brunissez \
I sans crainte

1 L I L I A N  S.A. B E R N E  S
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Communication
aux acheteurs du blanc tenace

Schaerer pour chaussures.

Le fabricant  du blanc tenace
] Schaerer se trouvant dans l 'im-

possibili té de se procurer la
matière première employée
comme base du produit , a essayé
de la remplacer par un produi t
similaire.

Malheureusement, ce produit
de remp lacement n'a pas donné
satisfaction.  Ce n'est que par la
suite que nous avons dû cons-
tater que le contenu des f la -
cons se durcissait.

Nous nous excusons auprès
de notre clientèle , et il est bien
entendu que nous reprenons et
remboursons les f lacons dé fec-
tueux.

Par conséquent , la vente en
est suspendue momentanément ;
cependant , un important envoi
de matière de blan c tenace de
qualité habituelle arrivera en
Suisse et nous permettra de re-
prendre la vente à mi-août de
ce produit tant apprécié.

Dépositaire pour Neuchâtel :

Droguerie
A. KINDLER

9, rue de l'Hôpital

< 4

FRIGOS
d'occasion , de 50 et 100
litres, garantis deux ans.
ainsi que frigos neufs,
avec facilités de paie-
ment. Frigo-Service, rue
Dessous. Cortaillod . tél.
3 43 82.

A vendre
moto <( A.J.S. »

500 TT., modèle 1948. -
Ecrire à P. Monnler , 9,
rue du Château , ou
s'adresser entre 19 et 20
heur;s.

f A

VACANCES
Sult-case en cuir

et imitation
Valise spéciale pour

avion
de Fr. 9.50 à Fr. 178.50

chez le spécialiste

François Arnold
l 3, rue des Moulins M

A remettre tout de sui-
te, à Lausanne, pour cau-
se de santé, un

COMMERCE
d'épicerie , mercerie , pri-
meurs, vins, tabacs , pro-
duits laitiers, débit de
sel. Chiffre d'affaires en-
viron 70,000 fr . par an .
Reprise : Fr . 11.500. — ,
plus marchandises envi-
ron Fr . 7000. — .

Ecri re sous chiffres P.
Z. 14387 h., H Publicitas ,
Lausanne.

BERNARD & Cie

ASPIRATEUR
sur patins , très bon éta t ,
à vendre pour 125 fr.
(marque suisse). — Of-
fres sous chiffres P. 4675
N*., à Publicitas , Neuchâ-
tel .

 ̂
ERÈS-COR SETS

M|!j  Le magasin de la
^ir^y femme soucieuse

Y**̂  de son élégance
Mesdames, adressez-vous chez la

corsetière spécialiste
Mme JL. ROBATEL

Chavannes 3 NEUCHATEL
Tél. 5 50 30



Les autorités françaises et suisses vien-
nent de décider de proroger de trois rnols,
Boit Jusqu'au 30 novembre 1951, les ac-
cords franco-suisses du 20 Juillet 1950, qui
arrivaient à échéance le 31 août prochain.
Un protocole sera signé Incessamment à ce
sujet.

Les contingents prévus dans l'accord du
20 juillet i960 sont augmentés de trois
douzièmes, dans un sens comme dans l'au-
tre et compte tenu des contingents addi-
tionnels arrêtés par lu commission mixte
franco-suisse du 21 février 1951. En ce qui
concerne les contingents valables pour les
territoires d'outr=-mer , ils sont augmen-
tés de six douzièmes , dont trois douzièmes
à valoir sur le prochain accord, ceci pou r
éviter des répartitions de trop minime
Importance. D'autre part , certains aména-
gements ont été décidés pour les exporta -
tions de fromages à destination de ces
territoires.
mrs*rsssss/<rsssssssSSSSSSSSSSS/SS/S//////////S/S/A

L'accord franco-suisse
prorogé au 30 novembre

Sous le soleil des Grisons
( S U I T E  D E  L A  P R E M I E R E  P A G E )

En pays romanche
Nous avons abordé les Grisons par

la porte du haut , si l'on peut dire,
par l'Obera lp, en plein pays roman-
che. Et cela n'est pas indifférent,
puisque nous y rencontrons une po-
pulation qui forme la plus petite mi-
norité linguistique et, consciente de
sa faiblesse numérique, met d'autant
plus de courage et de vi gueur à gar-
der ses traditions, à maintenir les va-
leurs qui sont sa profond e raison de
vivre. La première halte nous ras-
sembla autour du symbolique érable
de Trun , rejeton authentique de l'ar-
bre historique tombé en vieillesse en
1870, à l'ombre duquel fut  jurée , le
16 mars 1424 , l'alliance des grands
féodaux et du peuple, sous le nom de
Ligue Grise. Tout cela nous fut  rap-
pelé par le « Mistral dclla Ca Di »,
quelque chose comme le maire de la
Maison-Dieu ou le président de l'as-
semblée du district réunissant les
communes a-u t oui* du couvent de Di-
sentis.

Cette fidélité au passé, cet enra-
ciiipment profond clans l'histoire d'où
niante la sève vivifiante, nous les
a*vojis retrouvés au terme du voyage,
à Davos, durant les quelques minutes
passées avec le président de la ville
dans la salle commune aux boiseries
sculptées, où pénètre une lumière iri-
sée à travers les carreaux peints or-
nés de figures guerrières ou allégo-
riques ct d'illustres dédicaces.

Mais avant d'ai'river sur la terre
des Walser, ces Hauts-Valaisans trop
à l'étroit dans leurs vallées et qui
vinrent « coloniser » une bonne partie
de la vieille Rhétie, lui apportant
leur langue et leurs mœurs, avant de
passer le col de la Fluela entre des
parois de neige et aussi , de place
en place, devant les longs cimetières
de sapins laissés par les avalanches,
nous avions visité Scuol , Schuls si
vous préférez. Au cœur du village,
les maisons proclament l'originalité
d'une terre ; plus encore , le plaisir
des hommes à maintenir  le cadre na-
turel qui fut celui des générations
auxquelles ils se rattachent.

I»a Basse-Engadlne
Toute la grâce de la Basse-Enga-

dine, la finesse des Ladins apparaî t
dans les décorations les graffit i  lé-
gers sur les façades blanches, les
grilles de fer forgé devant les petites
fenêtres aux profondes embrasures,
les balcons de bois travaillé.

Dans ces œuvres de restauration
qui rendent vie non seulement aux
édifices plus ou moins officiels ,
mais aux maisons des plus humbles
paysans, il y a un souci de préser-
ver le caractère et le visage du pays
qui force l'estime.

Et quelle aménité chez les gens. A
Scuol , nous avons fait  la connais-
sance d'un confrère qui , non seule-
ment , rédige le « Fôgl ladin », mais
qui est commissaire de police du dis-
trict.

Or , cet homme aux fonctions so-
lennelles ne craint  point , lorsqu'il se
trouve en une compagnie point trop

morose — et comment le serait-elle
sous le soleil de l'Engadine r- de
prendre une guitare et d'en pincer
les cordes pour accompagner quel-
que vieille chanson du pays au thè-
me universel. Chasseur et pêcheur
habile de surcroît, donc passionné de
la nature, ce commissaire bon enfant
écrit aussi paroles et musique de
chansons nouvelles qui enrichissent
ainsi le folklore ladin. C'est une ré-
pli que de Monsieur le sous-préfet
aux champs.

Comme le faisait observer l'un des
invités, clans sa réponse à l'une  des
nombreuses allocutions de bienve-
nue qui nous furen t adressées, là où
le commissaire de police est chan-
sonnier et guitariste, tous les espoirs
sont permis.

Oui , sur ce sol rhèti que vit un bon
peuple.

(A suivre.) G. P.

Une vue de l'usine de saccharification du bois à Ems.

La nationalisation des pétroles iraniens
se fait-elle en faveur de l'Union soviétique?

, — Si Mossadegh ne parvient pas
à s'imposer en Iran , au cours de ces
prochains mois, il sera vite rempla-
cé. On n'aura pas de difficultés à
'trouver un Mao-Tsé-Toung iranien.
Le parti Tudeh attend son heure
avec impatience. Certains cle ses
chefs sont à l'étranger ; dès que le
moment sera favoràblej ils rentre-
ront au pays. Je songe en particu-
lier à Eskandari, établi à Prague,
et à Kéchavarze , qui se trouve quel-
que part derrière le rideau de fer.

L'Iranien qui me disait cela avait
un peu d' amertume dans la voix. Il
me conf ia  sa déception de- constater
que l'Europe occidentale ne prenait
pas ouver tement  parti pour soute-
nir ce qu 'il appelait la « libération »
de son pays.

— En 1949 , aj outa-t-il , l'AIOC a
versé 32 millions cle livres au fisc
anglais , mais seulement 12 mill ions
à l'Iran. Vous voyez comme la situa-
tion est in tenable  pour nous. La lut-
te quo nous livrons est juste ; nous
devrions être aidés , au moins mora-
lement .
Pas de statue de Mossadegh

Dans de telles condit ions , il est
na ture l  que le gouvernement ira-
nien ait peur. Il a peur d'être aban-
donné par la p lupart  des nat ions , ce
qui provoquerait une catastrophe
économi que dans le pays ; il a peur
des communistes qui , prêts à fo-
mente r  des troubles , pourra ient
s'emparer du pouvoir à la faveur
d' un coup de main.

Ces jours , le calme règne en Iran.
La police a renforcé ses effectifs
aux points névralgiques et est maî-
tresse de la si tuat ion.  Toutefois , les
esprits sont excités; le nat ional isme
est de plus en plus exacerbé ; les
meet ings et les manifestat ions se
multiplient. Si l'on n 'arr ive  pas au
plus tôt à un compromis, les extré-
mistes auront  beau jeu en cette pé-
riode révolut ionnaire  où la suren-
chère est à l'ordre clu jour.

Mï Mossadegh , qui a le sens des
réalités , n compris le danger. Il lan-
ce des appels au calme. Il tâche de
freiner la xénop hobie. Il veut arrê-
ter toutes îl es manifes ta t ions  qui
pourraient  être mal intciiprétées.
C'est lui qui a allumé l 'étincelle de
la nat ional isa t ion , mais il doit  apai-
ser aujourd'hui les ardeurs du peu-
ple.

Il y a quelques jours , des jour-

naux ont proposé d'ériger sur une
place publique une statue de M.
Mossadegh , pour rendre hommage
aux efforts qu'il a déployés. On
comprend la signification qu 'un tel
acte aurait revêtue, aussi M. Mossa-
degh s'y est-il immédiatement op-
posé. Il a déclaré publiquement :
« Je voue à la malédiction de Dieu
et du Prop hète toute personne qui
voudrait , durant ma vie ou après
ma mort , m'ériger une statue ».

3Lss voltes-faces
du parti Tudeh

De tels incidents ne peuvent
qu 'être favorables aux communis-
tes qui, à l'heure actuelle, ont un
terrain merveilleux pour faire de la
surenchère. Ils ont , d'ailleurs, modi-
fié leur a t t i t u d e  à p lusieurs reprises
au cours cle ces derniers mois, s'a-
daptant  aux diverses situations avec
la facilité qui leur est propre.

Le parti  Tudeh fu t  fondé au début
de la guerre. Il ne se déclarait  pas
communiste, mais chacun savait
que les Russes y tenaient  les leviers
cle commande. On n'a pas oublié
l'affa i re  de l'Azerbaidjan.

En février 1949, à la suite de l'at-
tentat  manqué contre le shah , le
part i  fut déclaré illégal , mais cela
ne l'empâcha pas cle cont inuer  son
activité. Il a toujours travaillé en
faveur cle l 'Union soviétique.

En septembre 1950, lorsque le
Front national  lança l'idée de la na-
tionalisation des pétroles, les com-
munistes s'y opposèrent en disant
que le gouvernement devait être
tout  d'abord épuré des influences
étrangères , et le pays « libéré ». A
la fin cle l'année, ils demandaient
l'a n n u l a t i o n  de l'accord de 1933. En
janvier  1951 , ils voulaient  la natio-
nal isa t ion des pétroles du sud (on
devine â qui ils auraient pu accor-
der ensuite ceux du nord).  En mars ,
lorsque la Chambre eut voté la loi
de nationalisation , ils ne se déclarè-
rent pas satisfaits et insistèrent pour
que la part ie méridionale du pays
seulement soit touchée. Ne pouvant
imposer leur point de vue , ils eu-
rent  alors recours à la violence et
provoquèrent  des grèves — à un
moment , jus tement , où le calme au-
rait dû être absolu.

Pour les communistes,
le Front national
est impérialiste

A l'heure actuelle , le parti Tudeh ,
qui organise ses manifestat ions sous
le couvert des « part isans de la
paix », n'a plus qu 'une possibilité
pour agir sur les masses : aller p lus
loin que M. Mossadegh. Il reproche
au Front national d'être impérialis-
te, d'être lié au capitalisme mondial ,
de vouloir remplacer en Iran l'in-
fluence anglaise par l ' influence
américaine. Alors que le gouverne-
ment  invi te  les gens à la modéra-
tion , il pousse à la violence , il excite
les fanat i ques. Il lance le slogan :
« Jetez les Anglais à la mer ». Il de-
mande que l'A.I.O.C. soit complète-
ment réquisitionnée et n'ait droit à
aucune indemnité.  Il ne veut pas
que l'Iran vende son pétrole à l'Eu-
rope occidentale « qui prépare une
nouvelle guerre ».

On imagine facilement qu'une  tel-
le propagande a une certaine prise
sur les populations ignorantes. Et le
parti  Tudeh a des moyens extrême-
ment puissants. Il possède une ving-
taine des quarante quotidiens de

Téhéran. Au cours d'une manifesta-
tion , il avait à disposition plus de
cent camions qui ont parcouru les
rues de Téhéran. On caclule que les
frais de cette manifestation se sont
élevés à un million de riais (soit
plus de 20,000 dollars). D'où vient
l'argent ? « Certainement, de quel-
que part hors des frontières du
pays », m'a-t-on dit.

Le parti Tudeh ne ménage pas
ses efforts pour s'emparer du pou-
voir, puis lier le sort de l'Iran à ce-
lui de l'Union soviétique. Très fort
au début de cette année, il a main-
tenant perdu beaucoup de son pres-
tige, car nombreux sont ceux qui se
sont rendu compte qu'il agissait
pour le compte d'une puissance
étrangère. Les démissions se multi-
plient. Il y a quelques jours, un
groupe de professeurs communistes,
à Téhéran , a déclaré publiquement
qu'il ralliait le Front national.

Mais le danger subsiste, et les par-
tisans de M. Mossadegh en sont par-
faitement conscients. Us savent que
s'ils ne réussissent pas à réaliser
leur programme, les Iraniens se re-
tourneront contre eux et iront gros-
sir les rangs des communistes. La
misère est si grande dans le pays,
et on a fait  briller devant les gens
de telles lueurs d'espoir , que si on
ne leur donne pas satisfaction à brè-
ve échéance, ils se regimberont. Tel
est aujourd'hui le drame de l'Iran,
pays qui constitue un des points les
plus névralgi ques clu monde.

— Notre frontière septentrionale ,
me disait un officier supérieur, est
mal fortifiée. Notre armée est fai-
ble. Les faits sont là : les Russes
pourraient gagner Abadan en vingt-
quatre heures. Jacques FERMER.

Emissions radiopiioniques
Vendredi

SOTTENS et télédiffusion : 7.10, bon-
Jour matinal , 7.15, inform et heure exacte.
7.20. au saut du lit..11-h., de Beromunster:
émission commune . 12.15, le mémento
sportif. 12.20 , deux pages célèbres de Ca-
mille Saint-Saëns. 12.30, les cinq mi-
nutes du tourisme. 12.35, le3 planistes Ra-
wiez et Landauer interprètent Johann
Strauss. 12.45, signal horaire . 12.46, lnform,
12.54, la minute des A. R.-G. 12.55,. Glsel-
le , d 'Adam . 13.10, dix inimites avec le vio-
loniste Mario Traversa . 13.20, Chants de
Schubert. 13.30, Pierre et le loup, conte de
Serge Prokofiev. 16.29, signal horaire . 16.30,
deux œuvres de musique de chambre. —Estampes orientales. 17.30, la rencontre
des isolés : le capitaine Fracasse. 17.55,
chants italiens du XVTIme siècle . 18 h.,
Voyage en Italie. 18.25, la Bourse aux dis-
ques . 18.45, reflets d'ici et d'ailleurs. 19.04,
les Nations Unies vous parlent. 19.08, le
Tour de France cycliste . 19.13, l'heure
exacte et le programme de la soirée. 19.15,
lnform. 19.25. destins du monde. 19.35,
deux disques. 19.40, suivez-nous. 20 h.,
Ménage d'automne, par Charlie Gerval et
Alfred Penay. 20.20. le pays qui chante.
20.30 , la p!èce du vendredi : La mort est un
rêve , par F. de Hecckeren . 21.30, une œu-
vre de Templeton Strong : Chante d'un
colporteur nméi-icaln . 22 h., Quatuor en mi
bémol op. 125 No 1 de Schubert . 22.20 , la
chronique des écrivains suisses. 22 .30, ln-
form . 22 .35, Musique de danse.

BEROMUNSTER et télédiffusion : 7. h.,
lnform. 11 h.. Concert symphonlque. 11.45,
Piano-cocktail slave. 12.30, inform . 12.40,
Concert par le Radio-Orchestre . 13.25, des
artistes aimés chantent pour Madame. 16
h., disques pour les malades . 16.30. de
Sottens : Fantasia , musique variée, chan-
sons et rythmes. 18.10, mélodies d'opéret-
tes . 18.30, notes du reporter . 18.50, piste
et stade. 18.10, chronique mondiale. 19.30,
Inform . 20 h., La fanfare et le Chœur
d'hommes d'Arbon 21 h., Zurl uf der
Walt . 21.20, Hymne au soleil. 22 .05, musi-
qua de chambre.

Jura, Emmental
et Gruyère gras

Ire qualité
Fr. 5.25 le kg.

Bon fromage
gras

d'Emmental
à prix réduit

Fr. 4.85 le kg.
Parmesan

d'Italie
80 c. les 100 grammes

Fromage
du Valais
extra-gras

SO c. les 100 grammes
Prix de gros pour

revendeurs

R. A. STOTZER !
Trésor !

tO. 5 26 05 !
Hôpital 15, Neuchâtel

SAUCISSONS NEUCHATELOIS 1
spécialité de la maison

Tout pour le pique-nique j
à des pri x très avantageux i

Voyez notre vitrine

—— ¦¦¦¦

I LA PLUS GRANDE I

çgpBH*'^^^  ̂ avec autorisation officielle ^̂ ^"*̂ 85j|KH

m CONTINUE m
A NOTRE RAYON DE

| TABLIERS
Vu le succès sans précédents de notre GRANDE VENTE FIN DE SAISON, nous

I débarrassons toutes nos fins de séries avec de nouvelles baisses. \

j PAR EXEMPLE : ,

Un énorme lot de dSk I&», ^k F̂là' * fit? " V&tËf&fipk K M) gS

1 Tabliers-bavette jïav I
j en beau Vichy de couleurs. j m È Ê?

Valeur jusqu 'à 5,90, soldé 2.50 et HKWBB

1 Tabliers-blouses KL 1
| en belle cretonne imprimée, manches longues }: H HH JM

Valeur jusqu'à 18.50, soldé 8 et "̂ B̂iP  ̂ WÊÊ

I Toutes nos f in s de séries de . JE Wk

I Tabliers-boléros V 1
I en jolie cretonne fleurie jBffljY nQH

que de belles qualités 1§HL._ ĴBB» __
Y v /Y ' j

Valeur jusqu 'à 19.80, soldé 13.— et >S^gj*jJ*p  ̂ «¦

Profitez sans tarder de ces occasions inespérées

H H PW Hra 89 WW B fcd R T .te* £$ re$p

n E U C W O T E L

mmiir'iW fiiDr'iiniii . ii i iii ¦tiwiiiiiiiiMiiyiiiiii h

Pour avoir de
BELLES VACANCES

les gens prévoyants passent à la

PHARMACIE F. TRIPET
Médicaments

Hygiène - Beauté
Le plus grand choix

aux meilleures conditions
V J

UTILISEZ

lessive-cendre
très

économique

Wisc-Glorin

Tous ces articles
d'enfants à voir
au rayon spécial
Demandez le catalogue

gratuit
Sur demande vente

à crédit

%/j K '  ry1 lr2£&£f à Qy

NEUCHATEL

A VENDRE
une commode Louis XV
marquetée, dessus marbre
et bronze. Copie d'an-
cien. — Rue Keury 10,
BU 2me étage.

du Jeudi 19 juillet 1951
Pommes de terre .. .  le kilo —.30 —.35
Raves le paquet — .— — -20
Haricots le kilo -.80 —.90
Pois » --80 —¦—
Carottes » — • -TO
Carottes •le paquet— .— —.25
Laitues le kilo —. .50
Choux blancs » — .— — .50
Choux-fleurs » — .— 1.—
AU » -¦- 2.50
Oignons » —-60 —.65
Concombres » —¦— 120
Pommes » 1.30 2.—
Poires » —¦— i-30
Prunes » — •- 120
Pêches » 1-45 1.5Q
Cerises » — 80 1.10
Oeufa la douz. 3.20 3.40
Beurre de table . . . .  le kilo —.— 9.97
Beurre de cuisine . . .  » —.— 9.54
Promage gras » —.— 5.25
Fromage demi-gras . . » —.— 3.98
Promage maigre . . . .  » —.— 3.03
Miel » —.— 7.25
Viande de bœuf .... » 5.60 7.50
Veau » 6.— 8.50
Cheval » 3.— 7.—
Porc » 6.— 8.—
Lard fumé » 7.50 8.—
Lard ne a fumé .... » 7.— 7.50

MEHCUKIALE DU
MARCHE DE NEUCHATEL

Le commerce extérieur de k Suisse
pendant le premier semestre

Le solde passif de notre balance commerciale augmente
Les chiffres du commerce extérieur

pour le premier seniestre 1951 ref lè tent
une cont inuat ion tle la haute conjonc-
ture , ainsi que l ' indique la direction
générale des douanes. Il est vrai que ,
cont ra i rement  à la t endance saison-
nière habituelle , les impor ta t ions  des
deux derniers mois sont en baisse. A
l'exception d'un certain ralent isse ment
des achats  pour la const i tut io n de stocks,
ce recu l se poursuivra probablement au
cours du Sme tr imestre  1951, pour des
motifs  d'ordre saisonnier.

Les impor ta t ions  du premier seniestre
a t t e ignen t  .')139,(i mi l l ions  de f rancs  et
dé passent le niveau élevé du second
semestre de 1950. Comparativement à la
période correspondante de l' année précé-
dente , la plus-value est de 75 pour cent.

Quant aux expor ta t ions , elles s'éta-
blissent , avec 2244 ,8 mil l ions  de francs ,
au inèj n e niveau que duran t  les six
derniers mois de 1950. Cela est d'a u t a n t
p lus r e m a r q u a b l e ' q u e  les résu ltats du
premier seniestre sont habi tue l lement
inférieurs  à ceux du second. L'essor
actuel de la si tuation économi que , dû
princi palement  au réarmement inter-
na t iona l , comporte cependant  di f férents
facteurs d'insécurité. Par sui te  de la
for te  augmenta t ion  des importations,  le
solde passif de notre balance commer-

ciale, qui a t t e in t  894,8 millions de francs ,
a plus que sextup lé , en comparaison
du premier semestre 1950. Toutefois ,, les
résultats des mois de mai ct de ju in
1951 ont quoi que peu freiné cette
avance. Le coefficient d'exportat ions
(expor ta t ions  en pour cent des impor-
ta t ions )  est tombé de 92 à 71,5 pour
cent , tout en dépassant encore la moyen-
ne quinquennale  d'avant-guerre.

Les prix
Les prix du commerce extérieur , ca-

ractérisés par une stabilité re la t ivement
for te  du ran t  les premiers mois de 1950,
accusent depuis lors une tendance con-
tinue à la hausse. L'indice global des
importat ions du deuxième tr imestre 1951
(250) n 'est que peu infér ieur  à celui des
expor ta t ions  (255), tandis qu 'avant le
déclenchement de la guerre de Corée ,
en ju in  1950, l'écart était encore de
45 points.

L augmenta t ion  des prix , par rapport
au deuxième t r imestre  1950, est de 2K
pour cent aux entrées ct de 8 pour cent
aux sorties. Pendant cette période , ce
sont les mat ières  premières importées
qui enregis t rent  les plus  grandes haus-
ses de prix (2me trimestre 1951 : 270 ,
soit 45 pour cent de plus que l'année
précédente),  alors que les denrées ali-
men ta i r e s  (296, 20 pour cent ) ,  ct sur-
tout les produits fabriqués (202 , 4- 14
pour cent) ont moins for tement  ren-
chéri.

Les résultats du commerce extérieur
de la Suisse laissent entrevoir une  dé-
tente sur le marché des produi ts  de
consommation , de même que , dans des
cas isolés seulement , un fléchissement
des prix internat ionaux de quelques
matières premières.

Nos prix à l'exportation enregistrent
des f luctuat ions sensiblement plus fai-
bles. L'indice des produits fabri qués ,
qui joue un rôle prépondérant dans le
secteur cle nos ventes à l 'étranger , s'é ta-
blit à 259 pour le 2me t r imestre  1951
contre 251 pour les mois de janvier à
mars, et 247 il y a une année.

REVEILLEZ LA BILE
DE VOTRE FOIE-

et vous vous sentirez plus dispos
Il faut que le foie verse chaque jour un litre

de bile dans l'intestin. Si celte bile arrive mal,
vos aliments ne* se digèrent pas. Des gaz vous
gonflent , vous êtes constipé !

Les laxatifs ne sont pas toujours Indiqués. Une
selle forcée n'atteint pas la cause. Les PETITES
PILULES CARTERS pour le FOIE facilitent le
lib re afflux de bile qui est nécessaire à vos in-testins. Végétales , douces, elles (ont couler la bile.Exigez les Petites Pilules Carters pour le Foie.Tffutes Pharmacies. Fr. 2.34 (I.CA. comoris).

Nouvelles économiques et financières



POUR LA PLAGE -*v J~*\
POUR LE PIQUE-NIQUE, les /fë^tt, XC V* \

glaces à l'emporter MÛg? ̂ ^-vdu confiseur ^̂ /T ̂ *̂ P̂\
Durée de conservation: 4 heures l \\\vh m^? h

En Tille chez t / TS^ÊSÊ^^^^*^
Bader * Hâni * Hemmeler s Â k w  " ' H
Hess * Radelfinger * Vautravers /**k s ^^ÊL^^^^tr ¦
Walder * Wâlchli * Wodey-Suchard 1* S J B̂KP VA

Dans les environs chez i \g f̂^̂  T «L

Fischer, Auvernier * Bûrki, Peseux ^^^^^'_/!. YÎ ^__J. 'VT^fc
Steiner, Corcelles * Sonderegger , Boudry ""^11, • ' JM^TI' y
Weinmann , Zurcher, Colombier ^̂ ^^W^MKBil^

f uRREAUX ? • rÉTAOQ

" >RBRIOUE De TIMBRES 1||§J
lUTI'BBRCtnsH^

tBUi-ArtilT.KtICmTII.i

Télénhone 816 48

BQNDELLES
Pr. 2.— le % kg.

ET FILETS
Pr. 3.25 le % kg.

au magasin
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FRÈRES
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Quelle mère lai/e au

1« RADION*?
PLUS SIMPLE! R A D I O N  travaille seul, donc pas fe»»̂

besoin de frotter ! Les produits à blanchir et à rincei. j fl Sl&Site,
si coûteux, sont superflus. Tout est plus simple, plus jM <: JR ĴHIIMW
facile et meilleur marché! $$ W i M  w r ât ^ n f .

PLUS BLANC ! Le R A D I O N  amélioré, au «blanc _ 19 J t f  M 11M I k /Iactif», rend la lessive impeccable et plus blanche OS / \^# w 'J  L J à i$m
qu'avant! Et les couleurs reprennent des teintes / . W  ̂ LstéêsËœiSÊlSÊwBm
vives et fraîches. OQ 

Q-)# hljÈ& Œ$Ï Tk .Y * ' '*'" M

ET QUELLE AGRÉABLE ODEUR! RADION m̂ Ê̂tnÊM-I
rend toute votre lessive, ainsi que votre linge fin, »! fflOl^K lIB 'lWï f̂f Bl v > '¦ -3
frais et parfumés comme un matin de printemps. Ojsi» *̂* ŜUjJflSB W

VûOS aussi verrez la différence ! LBÊÊÊ ^$
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Notre formidable

Vente de fin de saison
AUTORISÉE PAR LE DEPARTEMENT DE POLICE

continue...
Des quantités d'articles, vraiment de qualité, sont vendus,

à cause de la mauvaise saison

à des prix incroyables

TOUTES NOS BELLES ROBES
, en pure soie, rayonne, coton, doivent partir à vil prix

10.- 20.- 30.- 40.- 50.-
I TOP-COATS 11 MANTEAUX

en pure laine unie ou fantaisie en Pure laine unie °u fantaisie, soldée avec
grand rabais à ;

soldés à 4U.H 50. " et / 5.-

JUPES 11 ROBES DE PLAGE
en pure laine unie de belle qualité avec boléro , en pur coton , belle impression et

surtout de bonne coupe, au prix incroyable de

1^ I4)
solder * n J f̂f #™ 

^ Mom^
™

COMBINAISONS I BAS nylon
en belle charmeuse avec riche broderie très fins et transparents

soldées Jm ItW sacrifi és ^8 wË
à ""i1."1 et J," à J," et "f1

*™

CHEMISES DE NUIT PTÂBLIERS BOLéRO
en bemberg ou plissaline imprimée, d'une très bonne coupe , en plissaline

belles façons imprimée , facile à laver , ne se repasse pas

soldées à \!\ JSn® ™ soldés à §§ ^^¦#H"

Tous ces prix s'entendent impôt compris



 ̂ . Ae voyage P0 *V ̂  *****
On attend souvent pour faire ses valises Jusqu 'à la dernière

minute.. Ce qui en résulte ? On emporte trop ou trop peu. Et
cela gâte tous les jeux. J'ai demandé, pensant vous être utile,
à une grande voyageuse comment elle s'y prenait pour n'em-
porter avec elle que le nécessaire.

MARIEZ-VOUS POUR APPRENDRE A VOYAGER...
On ne peut prétendre savoir voyager, dit-elle tout d'abord,

que si l'on a un mari et au moins un enfant. Car il est bien
entendu que ni les maris ni les enfants ne font leurs valises
eux-mêmes. Ils pensent à bien d'autres choses plus importantes.
Mais gare à vous si, dans votre hâte, vous oubliez l'eau adou-
cissante atténuant le feu du rasoir 6*6 "le canard en toile cirée
sans lequel il est Impossible de s'endormir.

On n'apprend rias à faire des bagages en un jour. On
devient voyageur en voyageant. Vous serez « à point » quand
votre mari vous aura téléphoné à onze heures du matin pour
vous dire :

— Chérie (c'est toujours « chérie » dans ces cas-là), nous
partons ce soir pour l'Italie. Rendez-vous à 21 heures à la gare.

et que vous ne répondrez plus :
— Mais, tout de même...
vous attirant cette fin de non recevoir :
— Débrouille-toi, que diable ! Tu n'as rien d'autre à faire.
Et le pire, c'est que nous arrivons toujours a nous débrouil-

ler. Tout en ayant « aussi » autre chose à faire. Et puis, un
voyage en Italie, ça ne se refuse pas comme ça, pour une vul-
gaire question de valises. On se débrouille même tant et si
bien qu'on réussit à caser In extremis le frais costume tropical
qu'un coup de téléphone Impérieux a ordonné d'emporter. Non,
J'exagère, pas « ordonné », mais < exprimé le désir ». Cela
revient d'ailleurs presque au même puisque < ses » désirs sont
des ordres. Affaire de camouflage.

« Comment m'en tirerais-je sans liste ? », me dit encore ma
colombe voyageuse, « J'en ai établi plusieurs, revues et amélio-
rées à chaque voyage, pour les week-end, pour des séjours
de huit jours, quinze Jours et plus. Pour l'automne, pour le
printemps, pour l'été et pour l'hiver, pour la plage, la campa-
gne, la montagne. Vous voyez que je suis pourvue. Conseil-
lez cette méthode à vos lectrices. Elles s'en trouveront bien ».

POUR LE WEEK-END
Pour deux Jours au bord d'un lac ou un week-end chez des

amis, voici ce que nous vous conseillons de prendre : un cos-
tume de toile, une blouse, des souliers de sport, un Imperméa-
ble avec chapeau, une paire de sandales, une paire de sou-
liers blancs à talons, deux mouchoirs, un costume de bain, un
bain de soleil, un short, un corsaire, une robe de sole, un swea-
ter de laine, un fichu de soie (pour transformer vos tenues),
une chemise de nuit, une robe de chambre extra-légère, une
paire de mules.

S'IL FALLAIT ENCORE SE PRIVER...
En voyage, on se restreint forcément un peu à moins d'avoir

une déménageuse à faire remorquer par sa petite quatre che-
vaux. Se restreindre n'est rien, mais s'il fallait encore se priver,
ce ne serait plus drôle. Emportez une toute petite brosse i
cheveux, un fer à repasser de voyage si vous en possédez un
(pour un séjour d'une certaine durée), trois aiguilles, un peu
de fil noir et blanc. Ne vous passez pas de confortables pan-
touffles. Il en existe de cuir souple, pliables, qui ne prennent
pour ainsi dire pas de place. Ayez de l'astuce pour assurer
votre confort.

Que votre trousse de toilette soit en tout cas séparée du
compartiment des vêtements. Flacons et boites doivent être bien
fermés pour ne répandre ni poudre ni eau parfumée dans votre
valise I Mais, avant tout, méditez ceci : une femme seule doit
pouvoir, à notre époque, partir en week-end avec une seule
valise de moyenne dimension.

CHAPEAU, CHAPEAU I
Rien de si encombrant, en voyage, que les chapeaux. Si

vous y tenez, mettez-en un pour partir. Mais, pour de courts
voyages, renoncez franchement à en emporter. Chapeaux de
rechange signifie cartons à chapeau, soit une valise réservée
uniquement à votre ou vos couvre-chefs. C'est disproportionné.
D'ailleurs, cela ne veut nullement dire que vous soyez condam-
née à aller nu-tête. On fait des bonichons qu'on varie à l'in-
fini en les piquant de plumes ou de fleurs et en les drapant
de foulards.

PROGRÈS ET BAGAGES,
VALEURS INVERSEMENT PROPORTIONNELLES

Au fur et à mesure du développement du progrès, le volume
des bagages diminue. Autrefois, pour un voyage de quinze
Jours, on empaquetait des piles de linge de corps. Vous ne
les emporterez plus avec vous. Rien ne se salit comme la lin-
gerie claire. La lingerie noire est bien jolie. Mais, au bout de
trois jours , elle devient plus noire que nature...

Aujourd'hui, tout est simplifié. On n'emporte de lingerie que
ce qu'on a sur le corps : une culotte, un soutien-gorge et une
combinaison, mais de nylon. Chaque soir lavés — c'est d'ail-
leurs ainsi que procèdent depuis longtemps les Américaines —
vous les trouverez à coup sûr secs le lendemain matin. La plu-
part ne mettent qu'une couple d'heures pour être à votre ser-
vice, sans réclamer le moindre coup de fer.

Emportez une blouse nylon pour vous, un chemise pour vôtre-
mari de même matière, une chemisette pour votre enfant.

POUR QUINZE JOURS
Pour un séjour de quinze jours prenez : une paire de san-

dales plates, une paire de souliers sports talons plats, une paire
de souliers découpés talons hauts, deux paires de bas, une
Jupe de soir en cotonnade Imprimée assortie à votre bain de
soleil, une robe de cotonnade lavable, une Jupe lainage, une
robe de soie, un imperméable léger, une veste habillée, un
costume de bain, un sweater coton, un short, un bain de soleil,
une jupe de toile boutonnée devant pour mettre sur le short
ou le maillot, un foulard en soie, une chemise de nuit très
légère (vite lavée, vite sèche), une robe de chambre en coton,
une paire de mules.

L'ORGANISATION EST LA MÈRE DES VERTUS
En voyage, l'organisation est la mère des vertus. Rien n'est

plus désagréable que d'avoir à chercher, au soir d'une étape
fatigante, sa brosse à cheveux astucieusement cachée dans un
soulier (mais Jequel ?). Il faut prévoir, si vous êtes plusieurs

Modèle de Carven, en coion imprimé myosotis.

en famille, un sac de toilette, une mallett e pour les vêtements
nécessaires chaque soir et une mallette de réserve où seront
placés les objets qui ne serviront qu'en cas de longs arrêts.
Pour le camping, confectionnez-vous un très gros sac de voyage
qui contiendra la tente, les sacs de couchage, les couvertures,
les matelas pneumatiques. Ayez un panier pour la cuisine am-
bulante, un sac de toile pour les vêtements usuels et une valise
pour les vêtements d'occasion.

A LA DOUANE
Si vous avez quoi que ce soit à déclarer ou qui puisse pro-

voquer une difficulté, placez-le sur le dessus d'une valise. A
condition, bien entendu que vous vouliez « déclarer ». Mais
ceci est une autre histoire.

N'allez pas en Italie avec une caméra 16 mm., vous ne
pourriez la faire pénétrer sur territoire italien sans déposer
une très forte somme, plus de mille francs suisses. Pourquoi ?
Parce que c'est le règlement. Le règlement ne se discute pas...
A moins que...

LES PETITS DÉTAILS QUI COMPTENT
Combien de fois, en voyage, avez-vous renversé une partie

de votre poudre en ouvrant la boîte ? Avant de poser le cou-
vercle recouvrez donc la boîte de papier cellophane. Votre
poudre ne se renversera pas. Et ne laissez pas la houppette dans
la boîte I A l'arrivée, elle serait Imprégnée de poudre d'une
façon fort désagréable. Faites-lui un petit sac spécial.

A propos de sacs , prévoyez-en pour les chaussures. C'est
tellement plus simple que de courir après du papier Journal
à chaque étape. Employez le gurit, qui se lave facilement.

Vnm avez bouché consciencieusement un flacon de verre.
Vous ne pouvez plus l'ouvrir. Frottez énergiquemant le haut
du goulot de façon à produire un échauffement qui dilatera le
goulot. Le bouchon se retirera avec la meilleure grâce.

Les clés de vos malles dans votre sac à main. Pas une partie
des clés, mais toutes, pour éviter des recherches énervantes.
Mais, ne perdez pas votre sac !

LES OUBLIS
Vous avez oublié la brosse à dents et la pâte dentifrice.

C'est affreux, pas irréparable : soir et matin, mordez dans une
pomme et mâchez-la consciencieusement : votre bouche sera
nettoyée et purifiée.

Pas de peignoir de bain ? Qu'importe l Vous avez bien un
gant de toilette pour vous essuyer avant d'employer la ser-
viette.

Vous campez. Contre toute prévision , il fait froid, et vous
< auriez besoin d'une couverture de renfort... que vous n'avez

pas. Achetez quelques Journaux. Lisez les dernières nouvelles
(une fois n'est pas coutume) et étendez ce papier journal sur
votre couche, sous votre couverture habituelle. Vous aurez
chaud.

Les soins de beauté du soir ? nettoyage de la peau, lotion
astringente, soins des paupières et des yeux : appliquer trois
fois une serviette trempée dans du thé fort très chaud et* essuyez
sans frotter. '

Pas de miroir (vraiment, vous avez oublié le miroir ?)... Pla-
cer n'importe quoi de sombre derrière une fenêtre ouverte.

La pluie. Dire que depuis qu'on en voit tomber il y a encore
des gens pour se couvrir le chef de papier ou d'un mouchoir !
Meilleur moyen pour ne pas avoir la tête trempée: remonter votre
manteau ou votre veste en retournant le col et en attachant
les manches. Pas esthétique, mais tout est drôle en vacances.

Et surtout, n'oubliez pas les ficelles qui remplacent tout ce
qui se casse , ni les épingles de nourrice qui raccrochent tout
ce qui lâche. MARIE-MAD.

SANS BAGAGES
BIEN FAITS

LES SOLDESJour de fièvre pour tout le monde, même les maris...
——————^ ¦ - —- * 

;

Tout au long de la semaine qui précède « les soldes », une pluie de
catalogues de toute provenance et de tout format engorge les boîtes
aux lettres de la ville .Chaque ménagère de s'y pencher alors avec
fièvre, recherchant « l'occasion », celle qui leur permettra d'acheter le
petit costume & la mode de l'an dernier — mais elle a si peu change I —
ou une étoffe qui parait vraiment — vraiment , Je vous assure 1 —
être de la sole naturelle.

Mats elles recherchent surtout les articles dont les prix devenus
abordables leur permettront de compléter Ja garde-robe de leurs garçons
et fillettes, ainsi que la llngene de ces dernières qui , par bonheur , n 'a
pas encore à rivaliser de finesse et d'élégance avec la toile de l'araignée.

Le dimanche précédant l'ouverture des feux , c'est une véritable pro-
cession qui déambule au long des rues et s'attarde longuement devant
les vitrines où vous narguent des prix tout bonnement dérisoires. C'est
du moins ce qu 'il vous en semble 1 Mari et petits mioches sont à la
remorque de la mère et des sœurs aînées, maudissant plus ou moins
ri ifi/».rM.ament le créateur des soldes.

Le grand Jour , dès l'ouverture des magasins, c'est une véritable ruée.
Ces dames se dirigent sans hésitation vers le rayon qui les intéresse,
mais sont Inexorablement retenues bien avant d'avoir atteint leur but
par Je slip qui leur semble « être donné » ou par le foulard qui complé-
teralt si joliment leur robe belge — ou rose, ou jaune. Elles s'arrêtent ,
et c'en est fini de leurs bonnes intentions. Prises dans l'engrenage , elles
iront de comptoirs en comptoirs — d'occasions en occasions — rassem-
blant un butin dont elles ne sauront que faire. Robes ou blouses qui ,
essayées loin des lumières électriques et de l'excitation du magasin ,
leur paraîtront ternes et imparfaites. Toutes, cependant , ne sont pas
aussi linottes, et certaines réussissent des achats bien intéressants.

Un peu partout , des chefs de rayon impassibles surveillent leur
troupeau de vendeuses — qui , ce soir-là , auront bien gagné leur Journée
— et d'acheteuses — pour lesquelles c'est beaucoup moins certain.

Le soir , chez sol, on contemplera d'un œil critique et froid les
emplettes faites dans la fièvre et l'énervement. Mais, déçue ou ravie ,
chacune, l'an prochain , se rendra à nouveau aux soldes, pleine d'espoir
en « l'occasion ». SOPHIE.

EVOL UTION
DE LA TENUE ESTIVALE

Les idées de Maryvonne

S'il y avait des docteurs es cou-
ture , ils pourraient écrire des thèses
sur l'évolution et les dimensions des
pantalons à travers les sexes. Il n'y
aurait même p as besoin d'être des
personnages ae beaucoup... d ' é t o f f e
pour en faire  d'intéressants ouvrages.

Les pantalons , en e f f e t , o f f r e n t  un
champ d' observations innombrables
cet été. Déjà précédemment , ceux des
hommes et des jeunes gens avaient
des longueurs , largeurs et genres for t
divers. Mais , du jour où les jeunes
fi l les  adoptèrent ce commode vête-
ment , ce dernier — et nous — en
voyons de toutes les couleurs. De
mes fenêtres , je regarde passer , trot-
ter, courir des jambes brunes ou
blondes , sveltes , souvent agréable-
ment galbées , et combien alertes , que
vêtent et dévêtent des -pantalons
d' une extrême variété. Car, en e f f e t ,
il appert que le sexe fa ib le  désire
mettre quelque fantaisie dans les
teintes , la longueur et la brièveté
de ces pantalons. En ce domaine,
les jeunes femmes de 1951 suivraient,
je crois , volontiers , le commande-
ment de Mirabeau : « De l'audace ,
encore de l' audace , toujours de l'au-
dace. » En e f f e t , les « courtes » —
ainsi disent les écoliers de leurs cu-
lottes — les « shorts » — ainsi disent
les parents d'écoliers qui émaillent
volontiers leur langage de termes
ang lais — portent bien leur nom...
et, souvent , sont for t  bien portées,
reconnaissons-le. Mais, hélas 1 toutes
les demoiselles ne sont pas , physi-
quement , des pin-ups , ni même des
jeunes personnes bien dotées par la
nature. Ce qui fa i t  que nous som-
mes souvent attristés à leur vue (une
vue trop étendue).

Le pantalon va jusqu 'à la cheville
(f lanel le) ,  jusqu 'au milieu du mollet
(coutil et toile), il a des teintes agréa-
blement variées : bleu marine, bleu
ciel , bleu outre-mer, ocre, blanc,
jaune , rouge , gris, noir.

La mode juvénile veut que l'on
simpli f ie  considérablement la chaus-
sure : f i l les  et garçons font  claquer
des soccoli , ces bruyantes semelles
de bois qui furent  de tous les étés
(obligation et non pas mode) de la
grande guerre première, remplaçant
les très coûteuses chaussures de cuir
dans les famille s p lus riches d' en-
fants  que de « p èze ». Sur cette se-
melle fraîche , luisante et douce, la
p lante des jeunes pieds s'étale com-
modément , les orteils jouissent de
tout leur espace vital... et c'est tant
pis pour les pédicur es I

Enf in , il y aurait encore beaucoup
à dire à propos des chemises-blouses,
chemises chez les garçons , blouses
chez les f i l les , de teintes, dessins et
ramages identi ques, ce qui doit re-
présenter des économies familial es,
étant interchangeables , et couv rant
alternativement les dos des sœurs et
des frères...

çfe LE RENDEZ-VOUS DES LECTRICES <*>
== ' ^=C=iS= g* i H , ^  ̂

Si vous souffrez
de maux de pieds

g^Wtify

M
NEUCHATCL /CENTRE MLLE

vous conseillera
gratuitement

par la spécialiste
SCUOLL

Tél. 5 61 05 A. HUBER

Toujours les dernières créations
Spécialités de corsets

Mme Havlicek-Ducommiin
La plus ancienne maison de la place
Timbres E. N. 5 % - Rue du Seyon

Tél. 6 29 69

SACS DE DAME
élégants et pratiques

Créations - Réparations

Aaixti^tândlaXJt
CUltiQ^ET PEAUX

HOPITAL 8 NEUCHATEL

É

Rosé Goyot - EpaneJianr» 2. Hjjmhtol
UN CORSET de qualité !
UN CORSET qui vous dure
UN CORSET qui vous donne

satisfaction I
j'achète chez nous 1

B % Timbres S. K. N. et t.

N'oubliez pas !
pour les vacances d'emporter une

Jolie broderie facile - exécuter
Marg. HUGUENIN

Broderies
Ane. Magasin CONRAD

Faubourg de l'Hôpital B, tél. 6 21 91

Ciel /
d'or m *.

-̂  ̂Le crayon à lèvres
f  dans la dernière
/ nuance de
/ Miss Arden «Surprise*.

Sa torme longue et
mince permet un

maniement très sûr. Existe
aussi dans 3 autres couleur!

à la mode pour l'hiver

/^^_^ et le printemp s,

Ô̂ Fr
" U'"

icha compris

Ohez le spécialiste

/wJotmtP ii y *-,

/ P A P f B J J l l I E

Rue de l'Hôpital 0 - Tél. 5 22 69

I "v:1
: Une coupe parfaite :
: exécutée par un spécialiste ;

1 C O I  F F U R E . .,, \

\ Jy tf ^ !
C  ̂ P A R F U M E R I E  :

[ VIS-A-VIS DE LA POSTE - Tél. 5 40 47 j
"i 111111111111111111 1 1 1 nu 1111 1 "

¦ ¦ ¦¦¦ ¦' Y ¦=**==ni mS^m li1

! i f̂ !
: '', Revitalisation des cheveux
— Analyse et examen gratuit m

Traitement scientifique des che-
veux cassés, fourchus ou défi-
cients. Arrêt de la chute. Repous-
se trés fortifiée. Souplesse. Eclat.

Beauté.
Coiffu re et Beauté Grand-Rue 12

D A N G E R !
Une seule mite suffi t  pour
détériorer votre fourrure !
évitez ces dégâts en la

confiant à

^  ̂FOURREUR
qui vous conseillera aussi
pour toutes réparations ou

transformations
Prix d'été Nous cherchons

à domicile
14, rue de l'Hôpital - Tél. 5 27 90

Le ¦ choix sur présentation
au rouleau est recommandé

pour les

PAPIERS PEINTS
qui s'achèteront de préférence

chez le spécialiste

M. THOMET
ECLUSE 15 - NEUCHATEL

Papiers pour meubles anciens
et pour chambres d'enfants
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de cuisson à gros 

bouillons 
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W^IP̂ ^^  ̂ * l'arôme du fruit frais est entièrement sauvegardé 
^̂ ^̂ ^̂ ^̂ 81. -j*̂ #% w w #^mt V-g«

GÉLIFIANT SUR T^"̂ *'̂ ^
i* '̂ r- *~+W * augmentation du rendement jusqu'à 25% ,' . 'tfÈé'i ̂ W^̂ èa-f^̂ W/ y ĵUJÉ'; Ĵ PI ÎSHB '^ SS

POUR CONFITURES ET ^pfeiâ Câii f̂e»¦Hî ^^HBB^''''''''BHBll^HwHvjgKM ¦̂¦ 1 B ***
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GEL éES DE Mé NAGE y Le ggç^et 75 cts. Icha compris. En vente partout y
^

T̂ m-flMMfr l|l->u'J" y

Pour les gourmets... S

LANGUES DE BŒUF g
depuis Fr. 6.— la pièce I

et toujours nos belles tranches panées pi
à 80 c. la pièce ||g

chez BALMELLI j
BUE FLEURY 14 Tél. 5 27 02 |

loizsomm&ff oziJ
(de Neuchâtel et environs)

et

Société de Consommation
Corcelles-Peseux

¦tiiti ttiiiiiiiiiiiiiiiiii 'iiiiniiiiiiiiiiii fiiiii|iiiit|itiiiiti|iiiiiiii iii|itiiiii[iijiii|ii|ii|ii|ji|ij |iiiii iitiiii

VENDREDI ET SAMEDI :

Fraises de montagne
du Valais

1er choix

"li I iwlf le kg. par panier

Hl

BONNES VACANCES ! ggg ĝ| Salanidle i.» ' 1.- I
: Gendarmes la paire no gr.-.55 m

Thon du Pérou ***
¦.... 1-15 Bonbons »» *. -.50 c,„iriccr • i IMélange d été dAU LI 5 d L piQUC" 111̂ 116 p

Sardines à l'huile.. ><*.... -.75 Caramels mous , »-,.., -.50 £»£?, P'ï.ïo ' I

I Ir HliKlEiUKâ prix'du joiiî- Jambon ûie 100 gr. . . -.85 §§
Mousse de foie gras,- 1.25 ^—— J Mettwurst ..».», .. -.70 I
Pâté de viande fine ^- 1.10 te&

ches^~, 1.50 - * * * - ¦ ¦  , , ,, I
„„,„nH DM( ion Fruits secs mélangés » «r -.75 |̂ ĴUé£SJ

UUL
BS ICorneu Beet <• >>»"* 1.7U ,m gr. -m M *̂nl*WBBPfflP S

¦iii fi i 'îkâdf  ̂te* :̂̂

Le spécialisteL M®/fcAJUde la radio g [ > '>gdfJfflM
^^^^^^^^* Réparation - Location - Vente

Echange de tout appareil
Se rend régulièrement dans votre région

LES BONS ET BEAUX BAGAGES

VI; ;9| BE fiBj
¦I* 'S Ĵ^SSè**̂

¦ • ¦ : - - - 
¦, .

chez / A

IJèUMP MA R O Q U I N I E R

NEUCHATEL - RUE DE LA TREILLE
Même maison à la Chaux-de-Fonds

Tous les jours

FILETS
de PERCHES

au magasin
LEHNHERR

FRÈRES

appliqué- mais... /mj Ls -%-
fermettez-raoi de vous dire || f"Si^-tfBMi^Kï >3Êfa '¦'$\\

qu 'il est suj et à 1' Va ^̂ WÊ Ŝr̂̂ Ê̂ÈÉÊrm-
''''ial

Ces initiales sont celles des mots latins / * v^ t̂^é^*̂ '
' 
im

«odor corporis» et désignent l'odeur ,,-- *'-:̂ -̂ i
r^^^r'

r: ' ¦ - ¦ ̂ 5- -̂MBW
que dégage la transpiration , dont tant '̂Zj^̂̂ Ê^M^^^^^^^^^^My i
d'enfants et d'adultes souffrent souvent ^̂ Hf ^^^^'^^^^^^^^ f̂f / ^^^^

Prémunissez-vous contre l'0.C. en adoptant pour toute la
famille Rexona, le nouveau savon de toilette et de bain au cadyl.
p.............. ..: . .. mmwmmmm
i [ , », . Je ne pourrais plus me | f

V &\\ \ Ôt) Passer> Pour ma to'lette | f
• - p, i* "f \ J Quotidienne, de cette i •

i . JS A 'r /t- savonnettc s' douce et ; ^  ̂ *>^"" 
/ ~^l ¦ f  f [  délicieusement rafïai- i j ^r - ¦

r/ / t chissati|g. ] \ f  M M

----r  
^

Ijpwr AÇ> \% WHF

fev ; ^T mieux qu 'un bon savon
IM. JS l̂P iBn cts nne bonne ̂ abitude/
le» bons magasin» ^^LW^ ¦**¦

il\>'y|Ĥ  B̂  ̂ Y A ¦? ¦'* ¦ ' -^^F ^Hf '̂i

âf- - '-l^— \\ /JËÉêM

Agence VW :
NEUCHATEL : Garage Patthey et fils

1, rue du Manège - Tél. 5 30 16

#

Tous les combustibles

COMBE VARIN S. A.
Draizes 60 . Tél. 6 22 32

Jf̂jr i-\/ &'Q/ dote ses
flocons d'avoine Knorritsch

K£wP \r---<iZf~?fr, 'f' \. ̂Wffl

WÈm' "^..^ÊÊÊ
mifm L̂o c 0HS f̂r BBÊ
W^Biliilliiiillliiiiii iiiitil "-!--Hiiiiiii(i;*̂ î~" SK ' \

Remarquez les 5 principaux avantages:

o 0 , 0
Conservation idéale et Maniement simple et Plus de paquets abi-
protection absolue con- propre du couvercle à mes.
tre l'air et la lumière, clapet. S'ouvre et se
contrairement à l'an- referme. O
cien système. Pratique à vider.

Exclusion totale d'in- "M V̂ T̂** -̂ lh î ~̂
lections vu l'absence <// ^̂  ̂ cJ Ide plis ou de lissures. v^ // jS 

'

ZI1

nouveau!
d'un emballage protecteur!

T ĥoW
c'est connu
soigne
¦

emballage et
i

contenu!
* '

i

'c

\%

A vendre d'occasion un
vélo d'homme

en très bon état. Trois vi-
tesses. — S'adresser en-
tre 12-13 h. 30 et dès
20 h., à Schwelngruber ,
faubourg de l'Hôpital 78.

Samedi sur le marché

POISSON S FRAIS
Delley frères, pêcheurs, Pôrtalbar

VOLAILLE
Samedi matin , sous la voûte, rue du Trésor,

vente de belle volaille
Poulets blancs du pays

Poulardes - Poules à bouillir
Lapins gras

Se recommande : Y. DELLEY.

Citroën 15 hp.
1950

conduite intérieure , ayant roulé 30,000 km.,
à vendre à l'état de neuf pour une cause
imprévue. Tél. 81145.

Votre infinie —
sagacité

et les exigences —
—; de vos
papilles —

. gnstatives
— vous font donner
la préférence 

1 aux
cafés toujours —

frais rôtis
de 

Zimmermann S.A.
— cent onzième année

B *̂3S^ ĴJ|J^ ŷXwfflJ îi5ta!!ij3l

CHARPENTIERL S[™DE

SOT Chalets week-end
mtNUl ultK f Superbes terrains a vendre

¦¦SBHBHBMP Escaliers en tous genres

"ENTREPRISE D£CnnUZnT
Marln(Neuchatel). Tél. 7 51 79. Devis sur demande

\ Une maison sérieuse
\ § r\ hm Pour l'entretien
W Âlft Ç jV| de vos bicyclettes
W vIvJ I I vente - Achat - Réparations

«¦ G. CORDEY
Place Purry 9 . Ecluse 29 - Tél 6 34 27

stoppage L Stoppage invisible
*• *
¦ *$k sur tous vêtements, habits

artistique |>«l militaires, couvertures de laine
WiÈ et nappages. Livraison dans les

TeZOTeurT Mme LEIBUNDGUT
(Place des Armnurlns) Nl 'UCHATUL Tél. 5 43 78

Expéditions ft l'extérieur

DÉSINFECTIONS
nocIrilptÎAII dcs Punaises , puces,
UeSiniGIlUll cafards, mouches,
moustiques, tous parasites de l'homme

et des animaux domestiques.
S'adresser à Aquillon Oscar spécialiste
Laboratoire B. A., Neuchfttel , Seyon 36

Attention
Contraint de cesser mon activité, pour cause deiransformatlon des locaux que J'occupe, J'offre à/endre à des prix exceptionnellement Intéressante,ivec facilités de paiement, un stock de bicyclettesîeuves et occasions, un tandem mixte « Allegro »!20 fr., un vélomoteur « Cuoclolo », 500 fr. unenotosacoche 500 deux cyillndres, 350 fr. S'adresseri W .Schneider, cycles, Parcs 50, Neuchâtel, l'après-nidi. Tél. 541 *34 ou 71844. .
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millions de lecteurs !
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@ Le jeu radiophonique qui a captivé

tous les auditeurs de Sottens !
• . 

* • ¦
•

: . : .'.

|H Le film qui a atteint
les plus hauts sommets dramatiques

' Y .
avec

PATRICIA NEAL, RAYMOND MASSEY, ROBERT DOUGLAS
\ 

: ¦ ¦¦
' 

;
i . : . :

Un homme lutte pour son idéal
et son amour
Un autre plus terrible et redoutable
lutte avec acharnement contre lui.

Une œuvre profondément humaine dont les passions
se déchaînent audacieuses et provocantes dans le
monde des qratte-ciel.

:

PARLÉ FRANÇAIS I <JÏI5i

tfr ' ^̂¦ 
| SOIRÉES à 20 h. 30 TOUS LES JOURS |

MATINÉES à 15 h : MATINÉES A PRIX RÉDUITS :
SAMEDI, DIMANCHE et MERCREDI .. SAMEDI ET MERCREDI

» .

Location de 14 h. à 18 h. Samedi et dimanche Toutes les places retenues et non retirées
Tél. 5 30 00 15 minutes avant le spectacle ne sont plus garanties

"

r VACANCES >
Le directeur fait une croisière en mer.
¦ Le chef comptable va retrouver son petit chalet... là-haut ! s
La dactylo a réservé une cabine sur la plage de Juan-les-Pins.
L'apprenti fait son petit « Tour de Romandie ».
Et nous? pensent les machines de bureau , va-t-on nous oublier?
et nos vacances de repos et de rajeunissement par une sérieuse

revision effectuée en atelier par la maison

ROBERT MONNIER
MACHINES DE BUREAU

Revision - Réparation - Lavage - Réglage j
L Rue du Rassin 10 NEUCHATEL Tél. (038) 5 38 84 .

N'oubliez pas d' envoyer vos

z jusqu'à demain

i

_

*̂&~ Vacances
Nous desservons des abonnements

spéciaux au tarif suivant :

1 semaine Fr. ¦ .80
Z semaines ¦ ¦ ¦ - » 1.50
3 semaines . . . .  » 2.20
1 mois . » 2.50 ;

Administration de la .
Feuille d'avis de Neuchâtel î

Tél. 5 65 01 - Compte postal IV 178

\ y

i jf cttriff

w A

DIZEREH5 DUPUIS
^TOUTES CLOTURE S

Tél. 5 49 04 Maillefer Neuchâtel

f 

Neufs
ou d'occasion
Conditions

intéressantes

HUG & €«•
Pianos, Neuchâtel

-̂

Ménagères...
A la Halle aux viandes

vous trouverez toujours un
succulent jambon

de campagne à Fr. 1.10 les 100 gr.
Charcuterie fine

Porc salé avantageux et toujours
les bons saucissons pur porc

Saindoux pur porc \
Fr. 3.30 le kg. >.

A. VOUGA
Charcuterie de campagne y

m̂amÊÊmmmÊÊmmmmm ^^^*

r~ s
DEPART : Demain 8 h. 47
Quel que soit le jour de votre départ ,
n'oubliez pas d'emporter avec vous
ce qui est indispensable pour passer,

d'agréables vacances :

Sacs de plage . .
Eau de Cologne
Savonnettes

Biosses à dent
Dentiirices

Rouges à lèvres
Vernis à ongles

Antisolaires et
Antimoustiques

Pharmacie de poche
Alcool de menthe

». et bonnes vacances
vous souhaite la

/D POGUEP IC J y*">

^ P A R F U M E R I E

Hôpital 9 - En face de Migros*
^^ ¦ m *s

ROSSI à l'eau rafraîchit et désaltère

LE CHALLENGE PAR ÉQUIPES
MARTINI & ROSSI

a u  T o u r  d e  F r a  n e  e
Pour le classement international par équipes ,
la maison

MARTINI & ROSSI
a fa i l  don d' une somme de

Fr. f r .  5,500,000 de prix

Le classement sera établi de la façon suivante:
L' addition des 3 meilleurs temps des coureurs
de chaque équi pe dans chaque étape (boni-
f icat ions comprises).  Ainsi tous les coureurs
d'une même équi pe , quelle que soit leur posi-
tion au classement général , pourront contri-
buer à la performance de leur formation
dans le

CHALLENGE MARTINI & ROSSI
la lre équipe recevra Fr. fr . 2,400.000.—
la 2me équipe recevra Fr. fr. 1,600.000.—
la 3me équipe recevra Fr. fr . 800,000.—
la 4me équi pe recevra Fr. fr . 400,000.—

Le challenge est o f f e r t  par la Société anonyme
française

MARTINI & ROSSI

Vermouth

PRODUITS MARTINI ET ROSSI S.A., GENÈVE
iWHWlH^ «̂«S»'W IMBJUHILM—BJUmu—g»«—^M

Vendredi 20 juillet CHASSERAI
j>r 7,50 Départ : Place de la Poste

à 13 h. 30

LIBRAIRIE BERBERAT
sous l'hôtel du Lac - Tél. 5 28 40

F. WITTWER & Fils, Neuchâtel
Tél . 5 26 68 

E S T A V A Y E R  - L E  - L A C
Champ ionnat suisse de natation

21 et 22 juillet Grand f ond
Grand tournoi de water-p olo et course relais

RESTAURANT MONTAGNARD
COUVET - Tél. 9 22 07

.. .. - . - . . . . .

TRUSTE DE L'AREUSE
RESTAURATION SOIGNÉE

MOTEURS ÉLECTRIQUES
V^feî . Réparations
1/ TY \ Rebobinages

jjj fjjjj f J.-C. QUARTIER
c*""Ç25ô BOUDRY Tél. 6 42 66

FABRIQUE DE MOTEURS ÉLECTRIQUES

Ùt
U
0

... la fameuse qualité
vous surprendra.

Grleb & Cle, Grosshûchstetten

Vacances
Repos et convales-
cence dans un ma-
gnifique parc natu-
rel des Franches-
Montagnes. Cuisine
bourgeoise.

« BEAU-SÉJOUR », Cer-
neux-Veusll-dessus (Jura
bernois). — Tél .,  (039)
4 71 70. — Prospectus! sur
demande.

la prairie
son assiette sur le

pouce à Fr. 2.—
Foie & l'anglaise

Salade de haricots
Pommes de terre

Hôtel de la Paix
CERNIER

TOUS LES JOURS
A TOUTE HEURE :

Petits coqs,
pommes fr i tes , salade ,

dessert , Fr. 6.—
Croûtes

aux champ ignons ,
charcuterie

du Val-de-Ruz ,
fondue .

D. Daglla
Tél. (038) 7 1143

Fermée
sera

La Grappilleuse
du 23 juillet au 11 août

SWIS
Nous informons notre clien-

tèle que les entreprises de
scieries du canton seront fer-
mées du 23 au 28 juillet 1951,
pendant la semaine de vacan-
ces des ouvriers.

Corporation neuchâteloise
des propriétaires de scieries.

Aujourd'hui en réclame une belle et
bonne portion de sole extra-fraiche ,

au beurre , Fr. 3.80
Pieds de porc au madère et morilles,

Fr. 2.—

<£afe-restauran t îles folles
n» Centre gastronomique =«™

-

LIGNIÈRES - Dimanche 22 juillet

Journée Croix-Bleue
" • y - ¦ ¦

avec -Mi Erino DAPOZZO, de Belp

Culte 10 h. - Réunion 14 h. •
Invitation très cordiale à tous

Le comité.

«Norton» 500 tt.
ayant très peu roulé, sus-
pension avant et arrière ,
télescoplque, siège arrière
et porte-bagages, taxes et
assurances payées. Occa-
sion très avantageuse . —
S'adresser à G. Clerc,
Charmettes 61, Vauseyon,

PRÊTS
• Discre ts

• Rapides
O Formalités simplifiées
0 Conditions avantageuses
Courvoisier & Clo

Banquiers - Neuchâtel

Vieille laine
contre

laine neuve
Nous prenons en

paiement vos vieux
lainages. Demandez
notre c o l l e c t i o n
d'échantillons , vous la
recevrez gratuitement.
E. Gerber & Co

Interlaken

Petit Hôtel
de Chaumont

Beaujolais et
Mâcon supérieur
(appellation contrôlée)

ouvert
Importation directe

Prix modéré

R. Studzinski-Wif twer

PRÊTS
do 400 6 2000 tr. a. fonction-
nair o , employé , ou vrior . com-
merçant , agriculteur, et fl
toute personne sol vabl o.Petits
rembouriements mensuels
Discrétion absolus ga-
ranti*. Timbre-réponse

Banque Golay & Cle,
Passage St-Francois 12 .

Lausanne

A vendre de première
main ,

« T0P0LIN0 »
en parfait entretien mé-
canique. Prix : 2400 Ir.
Taxes, assurances, trip-
tyque payés pour 1951.
Téléphoner au 5 28 61 dès
19 heures, samedi dès
15 heures .

Petit-Martel
(1000 m.)

Vacances de repos
Chambres confortables

Cuisine soignée
Arrangement pour long

séjour
Tél . (039) 3 72 15

Veuve Jules Grossmann

A VENDRE
1 l'it 1 place, crin animal ,
120 fr ., 1 salle à manger ,
350 fr., 1 table à rallon-
ges, 90 fr., ,1 tapis 240 x
340, 150 fr .', 1 entourage
de divan , 80 fr., 1 armoi-
re de noyer à 2 portes,
200 fr ., 1 armoire en sa-
pin à 2 portes, 80 fr.,
1 lampadaire noyer com-
plet, 70 fr ., 1 dîner en
limoges, de 72 pièces,
250 fr ., lavabos, tables ,
chaises, etc.

MALHERBE, Ecluse 12
(à. côté de la Poste).

Le magasin sera fermé
du 23 au 30, pour cause
de vacances.

«VW » 1951
de luxe, toit ouvrable, à
l'état de neuf , à vendre ,
ou un échange est possi-
ble contre moto ou side-
car. — Autos Châtelard ,
Peseux , tél. 8 16 85.

OCCASION UNIQUE
A vendre à bas prix

moto «B.S.A.»
500 TT., pour cause da
non-emploi . Tél. 5 49 20,
Neuchâtel. -»¦

A vendre superbes

LAURIERS
de différentes couleurs
et bien en fleurs . S'adres-
ser à G. Perret-Gentil ,
Parcs 55, Neuchâtel , tél.
5 45 84

A vendre

vélo d'homme
trois vitesses, 280 fr . ;
Photo, appareil 24 x 38,
«Retina », 180 fr. ; Rasoir
électrique « Kohler Tri-
plex », 80 fr . Le tout en
parfait état. — Photo
LINDER, Temple 6, Pe-
seux.

? ? ? ? ? ? ? ? ? ? ?
+ Réfection de literie ?

?fWu^Am MESSU ?
i>KJ3â)\ ii H Ateller ?
? J5^0 

¦¦ Ci 
Parcs 

40 
?

? 

5
^lFp Tél. 5 52 78 
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Violent orage
sur New - York
NEW-YORK, 19 (Reuter). — Un vio-

lent orage a éclaté jeudi sur l'Etat do
New-York. Des arbres et des conduites
électriques aériennes ont été arrachés ,
causant des perturbations au trafic télé-
phonique et à la répartition du courant.
Des toits ont été emportés , des ponts
submergés , des lignes ferroviaires et des
routes endommagées. On signal e des in-
cendies. Les cultures ont beaucoup souf-
fert.

M. de Gasperi a été chargé
de former le

nouveau gouvernement italien

La crise ministérielle
en Italie

ROME , 20 (Reuter). — L e  .président de
la République, M. Einaudi , a chargé jeudi

gfîolr M." "de" Gasperi, premier ministre
^démissionnaire, de ' former le nouveau

gouvernement.
M. do Gasperi a déclaré que, selon la

tradition, il avait réserve sa réponse,
mais qu'il comptait bien pouvoir former
rapidement un cabinet.

Il a ajouté que le nouveau gouverne-
ment devrait nécessairement se soucier
avant tout des problèmes économiques
et se fixer pour but de maintenir le
pouvoir d'achat de la monnaie et, en
conséquence, la stabilité des prix et des
salaires, et de s'employer énergiquement
à diminuer le chômage. Il a encore dé-
claré qu'il était d'une importance cardi-
nale que l'autorité de l'Etat démocratique
soit affermie grâce à une discipline na-
tionale plus stricte et à un fonctionne-
ment plus rapide ct plus efficace de
l'administration publique. Il s'est dit con-
vaincu d'obtenir à cet égard l'appui du
parlement.

Un porte-parole du parti démocrate-
chrétien a déclaré de son côté que M.
de Gasperi comptait former son équipe
ministérielle d'ici au début de la se-
maine prochaine.

¦ 

En ANGLETERRE, six députés con-
servateurs ont décide de demander au
roi la destitution du « doyen rouge » de
Cantorbéry, M. Johnson.

Deux jeunes assassins ont été exécutés
hier à la prison de Norwich. Ils avaient
tué chacun leur fiancée.

On annonce que sir David Kelly, am-
bassadeur de Grande-Bretagne à Moscou,
prendra sa retraite en septembre.

Les pourparlers de Kaesong
( S U I T E  DE LA P R E M I E R E  P A G E )

Les journalistes réunis à
Kaesong «discutent le coup»

ensemble
Un rédacteur communiste

coréen pose quatre
« conditions » qui

permettraient de régler
la question

KAESONG , 19 (A.F.P.). — Tandis que
se déroulait aujourd'hui la 7me réunion
de la conféi'ence de Kaesong, une confé-
rence « parallèle » réunissait les journa-
listes communistes et les correspondants
des Nations Unies dans le jardin de la
maison où se tiennen t les représentants
militaires.

Api-ès un échange d'idées générales, un
rédacteur du « Rodong Shinbum • (ga-
zette des travailleurs de Pyongyang),
nommé Yamlin , a dicté à ses confrères
«.capitalistes » quatre « conditions » visi-
blement préparées d'avance et qui sont
nécessaires, selon lui , pou r parvenir à
un (règlement de la question coréenne.

1. La coopération des délégués amé-
ricains et coréens permettra seule de
parvenir à un aboutissement des actu el-
les négociations.

2. Si les délégués américains agissent
sincèrement, la conférence aboutira.

3. Si les délègues américains suivent
les instructions de leur gouvernement,
cette conférence peut constituer une pre-
mière étape vers l'établissement de la
paix.

4. Si les délégués américains acceptent
l'évacuation de la Corée pair les troupes
améi-icaines , il est vraisemblable que les
Chinois évacueronfégalement leurs trou-
pes.

M. Yamlin a ajouté :
« Nous no pourrons pas envisager un

arrêt des hostilités tant que des troupes
étrangères resteront sur notre ter-
ritoire. »

Conf érence de presse
à Kaesong

KAESON G, 19 (A.F.P.). — « Nous par-
viendrons vendredi" à un accord, ou bien
notre désaccord prendra un caractère dé-
finitif », a déclaré notamment, lors de la
conférence de presse de jeudi soir , le
colonel Presfon, portewparole de la délé-
gation do l'O.N.U. Il a confirmé que le
désaccoi'd portait sur une « question de
base », mais a. refusé d'en préciser la
nature exacte.

Une « question de base » qui
est sans doute le retrait des

troupe s étrangères
On est cepen dant h. peu près sûr, dans

les milieux intéressés, qu'il s'agit de l'ins-
cription à l'ordre du jour communiste
de la question du retrait de toutes les
troupes étrangères de Corée.

Le colonel , qui assista jeudi à la con-
férence de Kaesong, a précisé (pie « cha-
que délégation avait exposé sa position
de façon nette ct très vigoureuse ».

Le colonel Preston , répon dant à une
question d'un correspondant , a déclaré :
« Nous aurons un ordre du jour si la
question de base à laquelle nous faisons
allusion est complètement laissée de cô-
té ». Le porte-parol e a précisé que les
délégués étaient d'ores et déjà d'accord
pour que seules les questions inscrites
si l'agenda soien t discutées à la con fé-
rence d'armistice, mais encore, a-t-il
ajout é, faudrait-il que cet agenda soit
établi.

Le colonel Preston a souligné que du-
rant la séance de jeudi, les délégués
chinois avaient été « plus ou moins igno-
rés » et que si l'amiral Joy « gardait un
visage calme de joueur de poker », il fu-
mait « pas mal de oigai-ettes », do même
que le général Nam 11, son vls-ù-vis.

Les Américains éprouvent
une méf iance croissante

à l'égard de Moscou
NEW-YORK, 19. — Les premiers pour-

parlers d'armistice, en Corée, ont accru
la méfiance des dirigeants américains à
l'égard du Kremlin.

Les observateurs politiques manifes-
tent un pessimisme total ou une confian-
ce teintée de réserves en la possibilité
de conclure un armistice. Ceux qui pen-
chent vers cet optimisme mitigé craf-.
gnent cependant que l'arrêt des host ilités;
ne marque que la fin d'une phase dcïj
manœuvres concertées par les Russes_
pour « torpiller » et lo réarmement dtf
l'Europe occidentale, et l'alliance des
Occidentaux.

Certain s d'entre eux pensent que la
tactique du Kremlin est inspirée de l'idée
que cette alliance ne restera solide
qu'aussi longtemps qu'un danger sérieux
existera ct que l'on se battra quelque
part. A leur avis, iil entend donc main-
tenant ménager une accalmie en fa i sant
cesser la guerre de Corée, en évitant de
nouvelles causes de tension dans les ré-
gions névralgiques comme la Yougosla-
vie, l'Iran , l'Indochine, la Birmanie, etc.,
et même, éventuellement, en déclenchant
une nouvelle « offensive de paix » . Ils
pensent Que les puissances occidentales ,
et, parmi elles, les Etats européens tout
particulièrement, seront fortement ten-
tées do prêter crédit a ces démonstra-
tions pour la simple raison qu'un ralen-
tissement du rythme des armements dé-
grèverait beaucoup leur budget.

Ces considérations sont fondées sur le
relâchement évident de la volonté de se
réarmer que l'on constate dans fles pays
occidentaux depuis le jour où M. Malik
a proposé l'armistice.

Le projet de traité de paix
avec le Japon sera discuté

au début de septembre
WASHINGTON , 19 (A.F.P.). — On ap-

prend de soui-ce 'autorisée que le dé-
partement d'Etat et le Foreign Office
br i tannique rcmetti-ont vendredi à 61
nations , dont l'U.R.S.S., des invitations
à participer à la conférence sur le traité
de paix japonais qui se ticndi-a du 4 au
8 septembi-e à San Fi-ancisco, au lieu
même où fut signée la Charte des Na-
tions Unies il y a six ans, à l'Opéra
municipal .

On rappelle d'autre part que c'est
vendredi également qu'expire le délai
imparti aux nations intéressées pour pré-
senter leurs remarques, leurs suggestions
ot leurs critiques éventuelles sur le pro-
jet de revision du traité de paix , projet
qui a été rendu public le 12 juillet.

Tenue à l'écart , la Chine
nationaliste prend le deuil
TAIPEH , 19 (A.F.P.). — On annonce

officiellement que le premier ministre
nationaliste, le général Chen Ch çng, a
offer t  sa démission afin de protester
contre l'exclusion de la Chine de la liste
des signataires du traité de paix japo-
nais , mais sa démission n'a pas été ac-
ceptée par le généralissime Tchang Kai
Chek.

D'autre part , le Yuan législatif réuni
en session extraordinaire depuis mei'credi
a voté par acclamation une motion fai-
sant du 12 juillet — date de la publica-
tion du projet de traité japonais rédigé
par les Anglo-Américains — une jour-
née de deu il national.

I»es socialistes japonais ne
sont pas satisfaits du projet

TOKIO , 19 (Reuter).  — Le parti d'op-
position social-démocrate japonais a
adressé jeudi un mémorandum aux
Etats-Unis dans , lequel il formule des
réserves à l'endroit de la plupart des
dispositions prévues dans le projet de
traité de paix avec le Japon. Le mémo-
randum en question demande la parti-
cipation de l'U.R.S.S. à la conclusion
du dit traité , s'élève contre la perte des
territoires d'outre-mer du Japon et pro-
teste contre l'obligation pour île Japon
de réparer dans d'autres pays les dé-
gâts causés par la gucri'e.

Le gênerai Juin
quittera prochainement
son poste au Maroc

PARIS, 19. — Dans son discours du
14 juillet , à Rabat , le général Juin a
laissé entendre que son séjour au Maroc
touchait a sa fin. Cette éventualit é, qui
paraissait assez lointaine , s'est subite-
ment rapprochée. Le général Eisenhower
désirerait , en effet , la pi'ésencc du géné-
ral Juin au quartier généra l suprême des
foi-ces alliées en Europe, dont celui-ci
est le commandant  en chef adjoint et
qui , pour le moment , est remplacé dans
ses fonctions par le général Guillaume ,
commandant supérieur des foi-ces fran-
çaises en Allemagne.

Lucien Ambreville
est mort à Bruxelles

Un acteur apprécie du
publie romand n'est plus

BRUXELLES, 20 (A.F.P.). — On ap-
prend la mort, à l'âge de 48 ans, de
l'acteur belge Lucien Ambreville, de son
vrai nom van Berckel, qui joua dans
de nombreux théâtres parisiens. Pen-
dant la guerre, Ambreville fut l'un des
principaux animateurs de la radio de
Lausanne.

j f BERLIN, 20 (O.P.A.). — Quelque 15
^membres des « jeunesses libi-es alleman-
des », d'inspiration communiste, ont été
arrêtés à Chemnitz par la police popu-
laire, pour avoir « chanté des airs occi-

. dentaux ».
Au moment où les policiers s'en pre-

naient aux chanteurs avec des matra ques,
quelques membres do la jeunesse libre
allemande arrachèrent des poteaux d'une
haie et s'en servirent pour frapper les
policiers. Une escouade de policiers po-
pulaires arrêtèrent ces jeunes gen s, et
avec eux encore uno dizaine d'autres
membres de la jeunesse libre allemande ,
quelques heures plus tard à leur domi-
cile. Ces prévenus doivent être jugés
d'après la loi sur la pi-otectlon de la
paix ( !)

Défense de chanter
des «airs occidentaux»
en Allemagne de l'Est !
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Koblet conserve son maillot jaune

Nouvel les  sp oi9îiues
-
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Le Belge Rosseel arrive premier à Carcassonne
( D E  N O T R E  E N V O Y É  S P É C I A L )

L'étape va mener les hommes à Car-
cassonne en passant par le petit col
des Ares, puis celui de Portet d'Aspet ,
3me caté'goi'ic, 1069 métros.

II fait ti*ès beau et chaud. Dès le dé-
part, le peloton, emmené .par les Suis-
ses et les IÇalienej lïoule-.abonne 'aHure:
ri'on aborde ie co'l des Ares, .796 m. Le
peloton monte groupé et ce n'est'qu 'en
:yuo du sommet que l'Espagnol Serra
et l'Italien Carrea se détachent pour
disputer la prime. Finalement c'est
Serra qui passe premier. Puis c'est la
montée du petit col do Buret , alt i tude
.602 m , Lo Suisse Koblet mène très sou-
vent , de même que Coppi , car les deux
'hommes veulent conti'Oler la course. U
ne se passe absolument rien . Dans la
descente, Bobet casse son frein et com-
me le moral du champion de France
est très atteint depuis deux ou trois
étapes, celui-ci parle d'abandonner . Il
est attendu par Romy, Lauredi et Bal-
dassari .

Après lo Buret , c'est l'ascension du
onl de Portet d'Aspet, altitude 1069 m .,
col do Sme catégorie. Au cours des
cinq premiers kilomètres le peloton est
groupé et la montée est facile. Dans
les dernières - rampes, par contre, le
pourcentage est sensiblement plus
élevé et le peloton s'étire. En vue du
col, Gino Bartali démarre et passe
bon premier (lovant Lucien Lnzaridès
à 5", Dotto , Brambilla et Koblet à 10";
5. Coppi à 15"; 6. Bauvin à 20" ; 7. Meu-
nier à 25".

Dans la descente, lo régional Cieles-
ka fait  uno assez violente chute et
abandonne. Il a l'arcade sourcilière
fendue. Bartali , Koblet et Lucien La-
zaridès et van Endo sont en tête. Le
groupe Bobet est à Jine minute .

Au bas du col , Molineris abandonne.
Dans les kilomètres qui suivent tous
les attardés reviennent sur lo peloton
qui roule à une allure ti'ès modeste. A
Saint-Gh'ous , km. 80, \o peloton passe
sous la conduite de Koblet , Geni in inu i
et Lucien Laznridès avec 18 minutes
de retard sur l'horaire probable .

Au contrôle do ravitaillement de Pa-
miei-s, à 134 kilomètres du départ et à
84 kilomètres de l'arrivée,' le peloton
est passé gi'OJiipé sous la conduite de
Bartali , Coppi , Koblet, Marinell i  et
Bauvin . Le retard sur l'horaire est do
30 minutes environ. Mais co retard est
facilement explicable . Après la très¦ dure étape dp montagne , plusieurs

f'cOuroii rs sont très fat igués sillon au¦J bout "du rouleau. D'autre part , c'est la
journé e la plus chaude quo nous ayons
eue depuis le départ do Metz . La cour-
se se poursuit sans incidents. Après
Mirepoix , la j -oute monte légèrement,
puis, dès Peyrel'itte du Raze , 170 km.,
elle descend vers Carcassonne, C'est à
cet endroit que Diot démarre en com-
pagnie de Goasj nat et de Biaggioni. A
Loupia , 180 km ., ils ont une minu te
d' avance. Mais, du peloton, treize hom-
mes s'échappent encore qui rejoignent
les leaders à 20 km. de l' arrivée . On a
donc en tête seize hommes qui foncent
vers l'arrivée et augmentent  leur
avance. Le Belge Rosseel parvient à
se dégager dans le dernier kilomètre
et termine détaché à Carcassonne. Le
peloton compact arrive avec quelques
minutes de retard.

Commentaires
Après les rudes efforts Tournis dans

l'étape do la veille , il est naturel quo
¦ryyy/w /̂yyyyy/yr/y/ ŷsys'yyy//- /y /̂ -yyyyyyyxyyyyyy/s\

l'étape de jeudi ait été calme. Il y avait
bien une difficulté au début , les cols
dos Ares et du Portet d'Aspet, mais ils
ne pouvaient aucunement influencer
l'étape puisque , après le second des
deux cols, les coureurs avaient encore

M ef féditlSr?. tiriïipàTOMrs Jtf-e pWs de 'IGQ
kilomètres. Les premières, diff i cultés
ont mis ' certains hoihmèà - fatigués &
rudo épreuve et ion a noté passable-
ment d'attai'dés. Mais, par la suite, lo
train s'est passablement ralenti de tel;
le sorte que presque tous ceux qui
avaient été lûcliés ont pu rejoindre lo
gros de la troupe qui a fait une pro-
menade de santé.

Dans lo col du Portet d'Aspet; on a
retrouvé, en tête , les trois plus actifs
des « a s » :  Bartali , Coppi et Koblet ,
mais Bobot avait été lâché. Après les
deux cols, la course n'a pas connu d'in-
cidents et c'est à 45 kilomètres de l'ar-
rivée, à peu près, que la classique
échappée des hommes de second plan
s'est produite . Elle a fort bien réussi
puisque 16 hommes sont arrivés déta-
chés à Carcassonne. Celui qui on a le
mieux profité est l'Italien Biaggioni
qui , avec son gain cle temps, remonte
au 6mo rang au classement général .
Mais tous les auti'es étant assez mal
classés, l'échappée n'a pas eu de ré-
percussions sur lo classement général
qui , en co qui concerne les cinq pre-
miers, reste inchangé.

la course des Suisses
Elle a été , comme celle du peloton ,

presque sans histoire. Koblet , assez
actif au début et dans les montées des
cols oii il s'est toujours trouvé dans
lo groupe do tête , a ensuite roulé avec
lo peloton et il ne s'est pas ému lor-s
que l'échappée s'est produite. Aucun
homme dangereux pour lui no se trou-
vait dans les 16. Sommer, Huber et
Aeschlimann sont très bien montés au
Portet d'Aspot et étaient tout près de
Koblet. Seuls les frères Weilenmann ,
un peu fatigués, ont perdu du terrain.
Mais, dans la desconte, ils sont reve-
nus sur le peloton ct tous, les Suisses
ont terminé ensemble.

Classement de l'étape : 1. Rosseel, 6 h.
22' 01"; 2. Decock , 6 h. 22' 13"; 3. Diot ;
4. Caput; 5. ex-aequo: de Hertog, Derljke ,
Remy, Teissère, Kemp, Brambilla , Dotto,
Giguet , Biaggioni , van Ende et Serra, tous
m. t.; 17. Muller , 6 h. 27" 09"; 18. Baf-

fert; 19. Sciardis; 20. Ockers; 21. Deprez;
22. Zaaf; 23. ex-aequo : Magni, Carrea,
Levêque, Franchi , Verschueren, Morvan,
Koblet, Dlederich, Geminiani, etc.

Classement général : 1. Koblet, 85 h. 43'
23"; 2. Bauvin, 85 h. 43' 44"; 3. Geminia-
ni , 85 h. 43' 55"; 4. Coppi, 85 h. 48' 32";
5. Lucien Lazarldès, 85 h. 50' 52"; 6. Biag-
gioni , 85 h. 54' 44"; 7. Meunier , 85 h. 55*
38"; 8. ex-aequo: Bartali et B. Ruiz , 85 h.
56' 16"; 10. Lauredi , 85 h. 57' 03"; 11.
Demulder, 86 h. 00' 37"; 12. Bobet , 86 h.
01'.03"; 13. Ockers, 86 h. 02' 08"; 14. Dle-
derich, 86 h. 02' 29" ; 15. Magni , 86 h. 04"
07"; 16. Barbotin , 86 h. 05' 11"; 17. van
Ende, 86 h. 11' 51" ; 18. Marinelli, 86 h.
17' 36"; 19. Decock , 86 h. 18' 55"; 20. Le-
vêque, 86 h. 19' 02"; 26. Georges Aeschli-
mann ; 29. Sommer ; 31. Marcel Huber ;
62. G. Weilenmann, 87 h. 19' 31"; 73. Léo
Weilenmann , 87 h. 43' 33".

Classement des meilleurs grimpeurs : A
la suite de la 15me étape, le classement
du meilleur grimpeur s'établit comme
suit : 1. Geminiani , 30 p.; 2. Coppi , 21 p.;
3. Lucien Lazaridès , 20 p.; 4. Bartali, 18
p.; 5. Bernard o Ruiz , 17 p. ; 6. Koblet , 16
p.; 7. Dlederich , 10 p.; 8. Langarlca,
Bayens et Bauvin , 9 p.; 11. Lauredi, 8 p.;
12. van Ende, 7 p.; 21. Sommer, 3 p.

Le classenient international : 1. France,
256 h. 21' 57"; 2. Belgique, 256 h. 54' 05";
3. Italie, 257 h. 08' 12"; 4. Ouest-Sud-
Ouest, 257 h. 09' 43"; 5. Est-Sud-Est, 257
h. 28' 28"; 6. Suisse, 257 h. 58' 41; 7. Lu-
xembourg , 258 h. 50' 22"; 8. Espagne,
258 h. 55' 57"; 9. Ile de France, 258 h. 56'
23": 10. Paris. 258 h. 58' 37".

CHEMET DU JOUR
Cinémas

Apollo : 15 h. et 20 h. 30. L'ennemie lnvl
sible .

Palace : 20 h . 30. La faute d'une femme.
Théâtre : 20 h . 15. Après minuit.
Rex : 20 h. 30. Vénua au bain .
Studio : 20 h. 30. La source vive.

Les difficultés de la médiation
américaine à Téhéran

( S U I T E  DE L A  P R E M I È R E  P A G E )

M. Harriman ferait remarquer
au président des Etats-Unis que les
sentiments ultra-nationalistes et anti-
britanniques prévalant actuellement en
Porso , l'emportent sur la raison et que
les chances do parvenir à un compro-
mis sont très faibles. Selon l'envoyé
spécial du président Truman , il est
hors de doute que la majorité des lea-
ders iraniens sont fermement derrière
lo président clu Conseil.

Cependant, on ne semble pas exclure
dans les milieux anglais compétents la
possibilité do voir M. Harriman sou-
mettre en dernière heure une nouvelle
proposition à M. Mossadegh.

Pas d'amateurs de pétrole
persan aux Etats-Unis

NEW-YORK , 19 (Reuter). — On ap-
prend de bonne source que la Perse ne
trouve aux Etats-Unis aucun client
pour son péti'ole, bien quo le gouver-
nement de Téhéran s'emploie active-
ment à trouver des débouchés dans ce
pays comm e dans d' autres.

On fai t  d' ailleurs observer quo le
département d'Etat devrait do toute
manière être consulté on cas de pour-
parlers ou de la conclusion de contrats,
qui sont du reste exclus aussi long-
temps que M, Harriman poursuit des
efforts de médiation .

Un général
relevé de ses fonctions

TÉHÉRAN , 20 (A.F.P.)., — On commu-
nique officiellement que le général Has-

san Baghei a été relevé de ses fonctions
de directeur général de la police , à la
suite des incidents sanglants du 15 juillet.

Le général Hassan Baghai avait été
nommé à ce poste trois jours avant ces
incidents.

Cependant que la terre gronde a nou-
veau danls le Proche-Orient , les auto-
mobilistes perplexes regardent les pom-
pes à essence. Si les négociations
échouent , si le sang noir tarit dans les
pipe-lines , adieu les belles i'andonnées 1
Adieu aussi le f leuve compact des voi-
tures sur les routes ! Ce serait de nou-
veau la disette , les fâcheux t bons »
d'essence , une asphyxie grandissante de
l'automobile dans toute l'Europe ! Car
les Etats-Unis n'exportent plus et les
« besoins stratégiques » sont toujours
plus énormes,,,

Mais voici que l'on annonce une nou-
veauté spectaculaire qui va prochaine-
ment bouleverser le marché du pétrole :
l'exploitation des « pétroles sous-marins
du Plateau continental » 1

Utopie ? Que non pas et vous pourrez
vous en convaincre en lisant dans * Cu-
rieux » de cette semaine l'excellent arti-
cle que Pierre Devaux , le l'éputé chro-
niqueur scient if ique français, a consa-
cré à l'exploitation des pétroles sous-
marins en pleine mer.

Non seulement le premier hebdoma-
daire romand retrace l'histoire de cette
extraordinaire découverte, mais il ap-
porte encore de passionnantes précisions
sur la technique audacieus e qui permet
d'aller chercher sous les mers l'« or
noir » dont notre civilisation ne sau-
rait plus se passer.

Le « pétrole sous-marin »,
carburant de demain ?

NOUVELLES SUISSES
Le Grand Conseil lucernois

discute d'incidents électoraux
iiiadiiUtisiblcs. — LUCERNE , 19. —
Le Grand Conseil lucernois s'est occupé
jeudi après-midi de diverses interpella-
tions développées à propos de certains
cas — vrais ou controuvés — d'influen-
ce cxei'cée clans des condit ions inadmis-
sibles lors des élections , par des mem-
bres des deux partis historiques, et
d'autres incidents électoraux.

Après que des -orateurs de tous les
camps eurent exprimé leur point de vue,
le nouveau directeur du département de
la justice , M. Hans Rogger (chrétien-
social) a clos le débat en exprimant lo
vœu que ces affaires ne soient pas mi-
nimisées et que tous les partis s'abstien-
nen t de recourir i\ des méthodes élec-
torales contestables.

(Extrait de la cote officielle)

ACTIONS 18 Jull. 19 Juillet
Banque , nationale . . 755.— d 755.— d
Crédit; fonc. neuchât. 720.— d 720.—
La Neuchâteloise, as. g. 980.— d 980.— d
Câbles élec. Cortaillod 6650.— d 6650.— d' Ed. Dubied & Cle . . 1190.— d 1190.— d
Ciment Portland . . 2350.— d 2350.— d
I*ramways Neuchâtel . 510.— d 510.— d
Suchard Holding S. A. 410.— d 410.— d
Etablissent Perrenoud 525.— d 525.— d

OBUGATVIONS
Etat Neuchât. 2V4 1932 103.— d 103.— d
Etat Neuchât. 3% 1938 101.— d 101.— d
Etat Neuchât. 3W 1942 103.50 d 103.50
raie Neuchât. 3V4 1937 101.— d 101.— d
Ville Neuchât. 3% 1941 100.50 d 100.50 d
Ch.-de-Fonds 4% 1931 102.— d 102.— d
Tram Neuch. 3*4 1948 loi.— d 101.— d
Klaus 3 Vi % . . 1938 101.— d 101.— d
Buchard 3V. . . 1950 100.25 100.25 d
Taux d'escompte Banque nationale 1 Vi %

<w^i^—mm—i^—

Bourse de Neuchâtel

OBLIGATIONS 18 jull. 19 jull.
314% Emp. féd. 1946 103.35% 103.35%
8% Emp. féd. 1949 101.—% 100.80%
3% C.F.F. dlff. 1903 104.— %d 104.—%d
8% CF.F. 1938 100.60%d 100.60%

ACTIONS
Union banques suisses 980.— d 984.—
Société banque suisse 800.— 800.—
Crédit suisse . . . .  824.— 825.—
Réassurances, Zurich 5910.— 5875.— d
Aluminium, Cl lppia . 2165.— 2165.—
Nestlé Allmentj ina . . 1603.— 1602.—
Sulzer Frères I1.A . . 2000.— 2005.— o
Sandoz S. A., Bâle . . 4475.— 4490 —
B. de j. Hoffmann-

La Roche, Bâle . . 4930.— 4940.—
Royal Dutch . . . .  243.— 244 —

Cours communiqués par la
Banque cantonale neuchâteloise

Bourses de Zurich et de Bâle

Cours du 19 juil let 1951
Francs français . . .  1.16 1.19 %
Dollars 4-31 4.3414
Livres sterling . . . 11.— 11-25
Francs belges . . . 8.— 8.20
Florins hollandais . . 106.— 109 —
Lires Italiennes . . . — -66 —.69 14
Allemagne .. . . . .  92.— 94.— ̂
Autrlche 15.30 15.70

Cours communiqués
par la Banque cantonale sans engagement

Billets de banqne étrangers La politique américaine
vis-à-vis de l'Espagne
est en train d'évoluer

Une nette déclaration
de M. Truman

¦ ¦¦ ¦¦ r n m

WASHINGTON. 19 (A.F .P.). — La poli-
tique des Etats-Unis a l'égard dé l'Espa-
gne est en voie de changement , en rai-
son de considérations mil i ta i res  et dek ,
vues du département de la défense amer »
ricain , a déclaré Je président Truman,
au cours de sa cout 'éi-encc de presse, en
i'éponse à une question, sans toutefois
préciser la nature et retendue de ce
changement.

Fètc alpestre de lutte suisse
C'en dimanche 22 Juillet qua se dérou-

lera à la Vue-des-AIpes, la fête alpestre
de lutte suisse. Le tournoi sera très serré ,
étant donné la participation de lutteurs
fribourgeois , seelandals , vaudois et neu -
châtelois. Cett5 belle manifestation sera
ainsi fort disputée et les participants nous
donneront l'e spectacle de belles empoigna-
des. Le cadre Jurassien de la Vue-des-AIpes
se prête admirablement à l'évolution de
cette jou te.

OMV'SS/WySs'SsrsrsrsZtfSsVrrS^^^

Communiqués

¦ Le lUll |

«fc-jj Commission suisse du lait j| l»

UU lu jumeL irai
Demande Offre

Londres 12-23 12.26
Paria 1-23K l-2fX
New-York officiel . . 4.33 4.3414
Bruxelles 8.71 8.73
Lisbonne 15.— 15.30
Stockholm 84.321/; 84.72 %
Prague 8.6283 8.6803
Amsterdam . . . .  114-82 y ,  115.32 y3
Oslo Bl-t" 61-37
Berlin 103.90 104.30
Milan 9.69 % 0.70>i

Communiqués à titre Indicatif par la
Banque cantonale neuchâteloise

COURS DES CHANGES

Une soirée dans Jes jardins
de la Riviera neuchâteloise

Un bon diner sur les terrasses
de la Riviera neuchâteloise

UEB rêve :

CoHHaisseivous1&% I f
Pour les vins du pays

AU CEP D'OR
W. Gaschen - Tél. 5 32 52 - Moulins 11

L'exode des Parisiens
a été plus considérable

que d'habitude

A l'occasion du début
des vacances

PARIS, 19. — Comme on le sait , les
Parisiens qui t tent  la capitale chaque
année à la mi-juillet , après avoir cé-
lébré la fôte nationale. Cette année-ci
l'exode a été plus important encore
quo précédemment . La S.N.C.F. a en-
registré 558,000 départs soit 32,000 de
plus qu 'en 1950. Près de 200 trains
supplémentaires durent être mie en
service.

La gare de Lyon a enregistré 118,000
départs . La gare du Montparnasse ar-
rive on second rang avec 109,000.

TUK1U , 18 (A.fr.f.). — Les chasseurs
bombardiers alliés ont attaqué jeudi , en
dépit du mauvais temps, les voies fer-
rées et les routes de la CoTée du Nord ,
afin , déclare le communiqué, d'« arrêter
le flot de ravitaillement descendant vers
les lignes ennemies » . Le réseau ferré
longeant la côte occidentale a subi le
plus grand nombre d'attaques et , en de
nombreux endroits, les voies et les ponts
ont été détruits.-

L'aviation alliée attaque
les lignes de ravitaillement

de l'armée nordiste

LONDRES, 19 (Reuter). — Le commu-
niqué diffusé par l'agence Tass signale
qu'un navire des Nations Unies a été
coulé au large de lia côte occidentale.
Celui de mercredi annonçait déjà l'en-
voi par le fond d'un destroyer allié, dans
les eaux coréennes.

Le communiqué de jeudi déclare en-
coi'e que les troupes communistes ont
infligé de graves pertes aux alliés sur
tout le fronrt, au cours de combats
locaux.

Les communistes annoncent
des succès sur terre et sur mer .

DERNIÈRES DÉPÊ CHES DE LA NUI T
.— — 1

Hôtel Pattus
avec l'orchestre Riccardo Travers!
Ce soir vendredi , samedi soir,

dimanche, en matinée et en soirée
en attraction :

RUBY et WLATT
du Casino de Paris

Dès le 22 juillet :
LA SEMAINE DE LA VOILE

Après la Fête fédérale
de gymnastique

Encore quelques résultats
intéressant notre région

En complément de l'extrait du palma-
rès que nous avons publié hier, voici
encore quelque s résul tats obtenus par
des sections de la région lors de la Fête
fédérale de gymnastique :

Concours A
8me division, — Rochefort : 141,85.

Concours B
Sme division . _ Cortaillod : 141,63.

Concours C
6me division . — Grandson : 144,05.
7me division. — L'Auberson : 140 83 ;

Pully : 142,16 ; La Coudre : 141,08 ; Fon-
tainemelon : 143,46.

8me division . - Saint-Aubln/Pg. : 140,74;
Concise-Corcel'les : 140,23 ; Noiraigue :
143,36 ; -Domdidier : 142,38.

En CHINE, 57 personnes ont été exé-
cutées le 14 juillet à Changhai. Elles
étaient accusées d'avoir été les agents
des nationalistes.

En FRANCE, on annonce la mort à
Auteuil de M. Jean-Henri Morin , reporter
à « France-Dimanche ».



Le nouvel hôpital
cantonal zuricois

Notre correspondant de Zurich
nous écrit :

Zurich vient d'inaugurer officielle-
ment son nouvel hôpital cantonal donf
la construction a duré environ 10 ans
et qui a coûté près de 100 millions,
exactement 95,(5 millions. Il s'agit d'un
groupe, de bâtiments qui l'ait le plus
grand honneur aux architectes qui
l'ont conçu , ces derniers ayant admi-
rablement su tirer profit do la confi-
guration du terj 'ain tout en respectant
la verdure et les arbres environnants,
qui jetten t dams cet ensemble une note
gaie et réconfortante. Mais que do tra-
vail tout cela représente'! Il a été éta-
bli environ 10,000 plans durant la pé-
riode de construction et le nombre des
lettres échangées s'élève à un quart
de million ! C'est dire que le coj isor-
tium des architectes n'a pas chômé.

Les installations modernes
Le nouvel hôpital remplace donc

l'ancien , qui est plus que centenaire.
Il comprend des chambres de 18 à 26
lits, d'autre n 'en ayant toutefois que
1 à 8 ; il abrite 3 auditoires, plusieurs
salles de cours, des laboratoires, 1 of-
fice principal et 5 cuisines do distri-
bution. En 1950, le nombre des patients
qui ont passé là s'est élevé à 24,190, le
nombre des employés ayant été do 1410,
celui des médecins de 143.

Au total , l'hôpital cantonal dis-
pose de 1491 .lits. Il est divisé en 12
cliniques équipées des installations les
plus perfectionnées ; il possède 39
ascenseurs, 125 installations d'aéra-
tion et de conditionnement de l'air , 3
compresseurs à air, 2 installations
pour la distillation et l'adoucissement
de l'eau, 1050 raccords téléphoniques,
une installation autonome de secours
pour là production de courant élec-
trique en oas de panne sur le réseau
central — on cas do besoin, cette ins-
tallation entre automatiquement en
action.

L'office principal est capable de
préparer les mets destinés à 2500 per-
sonnes, patients et personnel.

Les lits ont été l'objet de soins par-
ticulièrement attentifs, et il est per-
mis d'affirmer qu'au point de vue
mécanique ils représentent ce qu'il
y a de plus parfait à l'heure actuelle.
C'est ainsi qu'un dispositif hydrau-
lique permet au patient de régler
lui-même, sans l'aide de personne, la
position du chevet . Los lits no sont
pas peints en blanc, mais chromés ;
il n 'est que d'actionner une pédale
pour les faire reposer sur des roulet-
tes qui sont au nombre de trois et
non pas de quatre , ce qui facilite la
manœuvre. Ces quelques indications
peuvent donner uno juste idée de ce
qu'est le nouvel hôpita l, dont on re-
trouverait difficilement l'équivalent
ailleurs.

L'inauguration officielle
L inauguration officielle a eu lieu

samedi dernier par une cérémonie qui
s'est déroulée dans le grand hall de
l'université. Encadrés de quelques
morceaux d'orchestre exécutés par
l'ensemble académique de Zurich , plu-
sieurs discours ont été prononcés, no-
tamment par les conseillers d'Etat
MiM. P. Meierhans et J. Hausser, R.
Steiger au nom des architectes, P.
Karrer, recteur de l'univei-sité, et F.
Schwarz, doyen de la faculté de mé-
decine. Ces diverses allocutions ont
fait , une fois encore, ressortir la gran-
deur du travail accompli , qui n 'est
dii reste pas encore entièrement ache-
vé ; co qui restait de l'ancien hôpital
est 'maintenant livré à la pioche des
démolisseurs. Ont été nommés doc-
teurs h.e. les deux architectes R. Stei-
ger et H. Fiotz , ains i que M. J. Heus-
ser, conseiller d'Etat.

Au cours du banquet qui suivit au
palais des congrès, M. Heusser a sa-
lué les délégués des facultés sœurs
de Bâle, Berne, Genève, Lausanne,
des universités de Munich, d'Inns-
brnek , de Tubingue , Fribourg e/B et
Strasbourg. M. Nobs a apporté les
félicitations du Conseil fédéral ; avec
une pointe d'humour, il a rappelé que
lés nouveaux bâtiments avaient été
construits pour ainsi dire ... sans sub-
vention fédérale, « pro u esse pour la-
quelle , en ma qualité de chef du dé-
partement des finances et des doua-
nes, je tiens tout spécialement à vous
rem ercier ».

Plusieurs orateurs ont rendu hom-
mage au souverain , qui a régulière-
ment voté de bon cœur les énormes
crédits demandés. J- Ld.

Isa cnancetterie a niai nous com-
munique :

Dans sa séance du 18 juillet 1951, le
Conseil d'Etat a admis au rôle off iciel
du barreau M. Jacques-René Meylan, li-
cencié en droit , originaire du Lieu (Vaùd)
ct de Neuchâtel, domicilié à Neuchâtel ,
ainsi que M. Michel-Albert Scholl , licencié
en droit, or iginaire  de Pieteiien (Ber-
ne) et de Neuchâtel , domicilié à Neu-
châtel.

Neuchâtel , 19 juillet 1951.

Deux nouveaux avocats

AJD JOU.U LE JOUR

Le voyageur sans-souci
U arrive assez souvent qu 'on s'en-

dorme dans le train. Et la p lupart du
temps ce sommeil est à la fo i s  bien-
faisan t, ino f f ens i f ,  et sans graves
conséquences. Le mouvement du
train berce agréablement les dor-
meurs, el beaucoup ont réparé leurs
forces  au cours des trajets sur les
voies ferré es. '"

Méfiez-vous cependant d' un som-
meil tentateur sur de trop courtes
distances. Beaucoup onl dépassé , à
leurs dépens , la station où ils de-
vaient descendre. L 'exemp le suivant
vous instruira.

Ce jeune homme charmant , quel-
que peu fat i gué de la f i n  d' un tri-
mestre d 'études et d'une joyeuse soi-
rée, prend , à destination du Val-de-
Travers , l' express du soir pour Pa-
ris. Comment descendre à Travers
quan d un sommeil si doux s'est em-
paré de vous ? Aux Verrières ? Pas
question non plus. S 'il n'y avait eu,
à Pontarlier , la visite de la douane
dans le train , notre voyageur se se-
rait réveillé sur le quai de la gare
de Lyon.

A Pontarlier les services de la ga-
re, de la douane et de la police , com-
prenan t l'aventure et reconnaissant
l'innocence du jeune voyageur , mi-
rent leurs soins à lui faire pa sser
une f i n  de nuit pas trop insupporta-
ble , à lui permettre d'aviser la « niai-
son » et de réintégrer son domicile
au premier train du matin.

Si vous avez le sommeil lourd , fai-
tes-vous réveiller par le contrôleur.

NEMO.

LA VILLE

Dans la soirée du 2 mai, un grave
accident s'est produit à la' rue Jehanne
de Hochberg. Une fourgonnette descen-
dant de Saint-Nicolas à 50 kmh. avait ,
peu après la bifurcation de la Main ,
renversé et grièvement blessé un gar-
çon de 7 ans. L'enfant , le petit
N. J., assis sur le petit trottoir sud ,
s'était brusquement élancé sur la
chaussée. Le véhicul e n'était plus
assez loin pour éviter le choc, d'autant
plus que les freins n 'étaient pas en état
normal de fonctionnement.

Le conducteur , R. C, a comparu hier
devant le tribunal de police, que prési-
dait M. Bertrand Houriet , avec M. Willy
Blanchi comm e greffier. Il est inculpé
de lésions corporelles par négligence , et
le procureur général a requis contre lui
une peine de sept jours d'emprisonne-
ment.

On apprend à l'audience que, la veille
de l'accident , la fourgonnette avait quitté
le garage où, sur demande du chauffeur ,
on avait changé les freins. Le mécani-
cien avait a f f i rmé  qu 'ils étaient en état
de parfait fonctionnement. C. aurait dû
vérifier cette assertion au moment où
il a repris possession du véhicule. Il
admet ne l'avoir pas fai t , s'étant fié
aux déclarations du garagiste.

Etant donné les conditions de la circu-
lation au moment de l'accident , et l'état
défectueux de sa machine, on retient
également un excès de vitesse à sa
charge.

Le père de la petite victime — aujour-
d'hui en bonne voie de complète guéri-
son — souligne que la jurisprudence a
adniis que l'insouciance naturell e d'un
enfant ne permet pas d'assimiler la
faute de circulation qu 'il commet au
comportemen t inopiné d'un adulte. Ce
n'est donc pas le lieu de faire valoir
la faute du piéton à la décharge du
conducteur C.

En revanche , le tribunal retient com-
me cil-c onstance atténuante le compor-
tement de l'accusé après l'accident. Il a
fait preuve d'un repe ntir sincère actif.
Pou r cette raison , ct non pas parce que
sa faute n 'est pas grave , le juge a pro-
noncé contre R. C. une peine d'amende
fixée à 50 fr., à quoi s'ajoute une part
des frais arrêtée à 90 fr.

Au tribunal de police

L'épilogue
d'un grave accident

Observations météorologiques
Observatoire de Neuchfttel. — 19 Juillet .

Température : Moyenne: 20,3; min. : 12,4;
max. : 26,1. Baromètre : Moyenne: 223,4.
Vent dominant : Direction : nord-nord-
ouest; force : modéré à assez fort de 16 h.
15 à 20 h. 45. Etat du ciel : clair à légè-
rement nuageux.

Niveau (lu lac, du 18 Juillet , à 7 h. : 429.88
Niveau du lac, du 19 Juillet, à 7 h. : 429.95

Prévisions (lu temps. — Par moments
nuageux , mais en général beau. Vers le
soir quelques orages isolés possibles. Un
peu plus ohaud ; température maximum
en plaine dépassant 25 degrés.
yy/ystv/yysWim ĵMficrs^̂ ^
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LE NOUVEAU CAMION DES TRAVAUX PUBLICS

Voici le camion qui remplace en partie les trains de charrettes qui effectuaient
jusqu 'à présent le service de la voirie de la ville. De ce camion, on
voit surtout sur notre photographie le système de vidange pratique et hygié-
nique utilisé dans d'autres villes suisses, système qui a malheureusement dû
être provisoirement supprimé à Neuchâtel , parce que de nombreux ménages

n'ont pas encore fait l'acquisition d'une poubelle « Ochsner ».

RÉCIOMS DES LACS

LA NEUVEVILLE

L'idée d'un hôtel
au bord du lac est soulevée
(c) La question d' un hôtel au bord du
lac est de nouveau soulevée par la
« Société de développement et d' embel-
lissement ». Il y a déjà une dizaine
d'années que l'idée a été lancée. Elle
mérite d'être étudiée, mais elle soulève
de nombreux problèmes.

Nous avons une joli e plage et de
vastes terrains avec accès facile et des
quais attrayants au bord du lac. On
liarle du lessivier du port qui pourrait
peut-être convenir, mais il est d' un
accès diff ici le  sauf par bateau et par
chemin de fer . Le tourisme actuel veut
un accès facile par route . Il y avait
autrefois — il y a longtemps — uh
« hôtel du Débarcadère » et nous avons
l't hôtel du Lae », mais il faut sortir de
ville pour voir notre beau lac et ses
quais ombragés. Le tourisme cherche
autre chose ct c'est pour l'attirer quo
la question d' un hôtel au bord du lae
aveo un bea u dégagement est de nou-
veau agitée.

Vacance»
(c) Depuis lund i toutes nos classes
sont fermées à l'exception de celles de
notre Ecole supérieure de commerce
utilisées pour le cours de vacances.
Espérons quo le beau viendra enfin ;':
tout le monde serait content .

La réception des gymnastes dans la région
A Domdidier

(c) Lundi soir , la population ss pressait
vers la gare . C'était, en effe t , la réception
de la section locale de la Société fédéi-ale
de gymnastique. Les échos les plus flat-
teurs étaient déjà parvenus sur le résultat
qu 'elle avait obtenu à cette fête de Lau-
sanne.

A 20 heui'es, un cortège conduit par l'a
fanfare « La Harpe » se rendit sur la place
de la poste où se déroula une réception
officielle. M. Ernest Plllone'.1, président de
la section , et M. Clovis Corminbœuf , syn-
dic, prirent la parole pour féliciter les
gymnastes die leur bonne tenu e à cette
compétition fédérale . En intermède, la
fanfare interpréta les meilleurs morceaux
de son répei-toire. Puis d'autres orateurs
exaltèrent l'Idéa l d'une jeunesse qui ac-
cepte librement la discipline et l'effort.
La section de Domdidier s'est présentée
avec un effectif de vingt-deux gymnastes
en 8me division ; elle a obtenu une cou-
ronne de laurier-or avec 142,38 points.

Une réception se déroula ensuite au
café de la Gare , où nos gymnastes se dé-
clarèrent enchantés de cette manifesta-
tion sportive .

A Payerne
(o) Après la belle récep tion offerte à no-
tre société de musique l' « Union instru -
menta le » , au retour de la Fête Interna-
tionale des musiques â Metz , une ]cy:use
réception a été également faite à la socié-

té de gymnastique de retour de la Fête
fédérale de Lausanne.

Les vingt-quatre gymnastes payernois ,
qui ont concouru en Sme division , ont
obtenu 142,24 points avec couronne fran-
ges or.

Après le cortège traditionnel , conduit
par l'« Union instrumentale », où l'on re-
marqu a la présence des autorités et une
forte délégation des sociétés locales avec
leur bannière et escortés des demoiselles
d'honneur, le cortège aboutit sur la place
du Château , où les autorités saluèrent les
beaux succès remportés à Lausanne.

Le président des sociétés locales. M.
Aug, Rapin . ne manqu a pas de félicite r
aussi les résultats obtenus par les sous-
sections. Le président annonça aussi qu 'en
1932, à la Fête fédérale de gymnastique à
Aarau , la section de Payerne obtint 141,75
points , en 1947, à Berne, elle gagn a la
couronne franges or avec 143.69 points , et
maintenant , à Lausanne, elle la reçoit
avec 142, 24 points.

A la Neuveville
(c) Après le beau succès de notre « Société
féminine d'éducation physique » aux fêtes
de Lausanne, et dont la chronique spor-
tive s'est fait l'écho, lundi c'est notre
Société fédérale qui rentrait de la fête
fédérale , accueillie avec enthousiasme par
la fanfare et toute la population .Elle a
obtenu le beau résultat de 141,88 points.

RVX MONTAGNES j

LA CHAUX-DE-FONDS

Le jugement
du tribunal correctionnel

dans l'affaire
du châtelain d'Hauterive

(c) Jeudi matin , le t r ibun al  correc-
tionnel  de la Chaux-de-Fonds, sous la
présidence de M. André Guinand , a
repris l'examen de l'a f f a i r e  d'abus de
confiance reprochée à M. Heinrieh
Trueb . Il faut préciser qu 'une seconde
plainte , pour abus de confiance d' une
somme d'environ 50,000 fr . a été por-
tée contre le prévenu , depuis le juge-
ment  du tribunal correctionnel de Neu-
châtel.

La journée de mercredi ayant été
consacrée à. l'audit ion des neuf té-
moins, le substitut du procureur géné-
ral , M. Jacques Cornu , a prononcé son
réquisitoire en établissant que l'abus
de confiance est manifeste.  En con-
clusion , M. Cornu requiert sans hési-
tation une peine d'emprisonnement' de
30 mois, compte tenu de la mauva ise
foi du prévenu .

L'audience s'est poursuivie par les
plaidoiries . L'avocat de la plaignante
ne s'est pas opposé à l'octroi du sur-
sis, pour au tant  que le tribunal ordon-
ne le remboursement des détourne-
ments. Do son côté, le mandataire du
prévenu a sollicité pour son client sa
libération pure et simple ou alors une
peine d'emprisonnement avec sursis.

A 17 heures, après une longue déli-
bération, le tribunal a rendu son ju-
gement en condamnant Heinrieh Triieb
à 2 ans d' emprisonnement , moins 10
jour s déjà subis et au paiement des
frais s'élevant à la somme do 11,706 fr
40( 1).

Le tribunal a refusé au condamné
l'octroi du sursis.

fl LA FRONTIÈRE ~|

Lu l'oudre incendie
p l u s i e u r s  fermes

(c) Au cours de l'orage de la nuit du
13 au 14 juil let , de nombreuses bêtes
ont été foudroyées dans les pâturages,
particulièrement sur le Mont-d'Or , et
dans la région do Morteau .

A la Rivière-Drageon, deux grosses
fermes ont également été incendiées.
A signaler que , pendant l'effort  des
pompiers, la foudre est tombée uno
nouvelle fois sur les brasiers.

Uu nouvel accident grave
à Houtaud

(e) Du grave accident d' automobile
s'est produit le soir du 14 juillet ,  à
Houtaud , à l'endroit même où , il y a
quelques semaines, deux voitures suis-
ses entrèrent en collision , provoquant
la mort de trois personnes.

M. André Viennet , demeurant à Ve-
vey, traversait le vil lage de Houtaud ,
sans doute à une allure assez rap ide ,
lorsqu'il s'aperçut que le feu prenait
sous son tableau de bord . Ayant freiné
brusquement pour s'arrêter , sa voiture
dérapa 'et percuta une fontaine située
au milieu du village.

Sous le choc, la voiture fut  littéra-
lement écrasée et ses occupants, M. et
Mme Viennet ,  grièvement blessés, ont
été transportés à l'hôpital de Pontar-
lier.
Encore un accident à Doubs

Quatre blessés
(c) Un nouvel acciden t s'est produit
mercredi matin , au carrefour du « Petit
Saint-Claude », à l' endroit même où,
il y a uno dizaine do jours, un cycliste
trouvait  la mort, tué par une voiture
belge.

Un camion d' une entreprise de trans-
ports de Champagnole , venait de Doubs ,
se dii'igeant sur Houtaud . Au moment
où il tra versait la route nat ionale ,
survint une voiture occupée par une
famil le  de cinq personnes belges. La
voiture tenta d'éviter le camion en
obliquant  à droite , mais elle heurta
violemment l'avant droit du lourd vé-
hicule. Sous le choc, la voiture se
mit en travers de la route et se ren-
versa finalement contre le mur d'une
maison.

On en retira quatre blessés, dont trois
durent être hospitalisés.

VAL-DE-TRAVERS )

Les bouchers en course
(c) L'Association des maîtres-bouchers
du Val-de-Travers a fait dimanche une
course en car jusqu 'à Spiez , pour visiter
dans cette petite ville, l'école profes-
sionnelle des bouchers. Le retour s'est
effectué par Gstaad et le col du Pillon.

FLEURIER
Une barrière endommagée

(c) Jeudi , en fin d'après-midi , un camion
automobile a endommagé, au passage à
niveau d'Ebauches S.A., un « tablier » et
un câble des barrières automatiques qui
sont actionnées depuis la station.

Vai.-DE-RUZ

MONTMOLLIN
f Mme de Sanetis

(sp) Après trois semaines de maladie ,
Mme Paul de Sanetis s'est paisiblement
endormie après une vie toute de travail
fidèle et consciencieux.

Si l'on parle d'elle, c'est que, dès le
début de l'ouverture de la halte de Mont-
mollin-Montézillon , nos chemins de fer
fédéraux la nommèrent à ce poste , qu 'elle
occupa pendant 33 ans avec une impec-
cable régularité et une inaltérable ama-
bilité.

Comme on n'était pas habitué dans
notre pays à voir une femme remplir
les fonctions de chef de gare, pendant
les premiers mois les voyageurs se préci-
pitaient aux portières du train pour la
voir fonctionner , ce qu 'elle approuvait ,
du reste, d'un bon sourire.

C'est ainsi qu 'elle a vu la consti-uction ,
puis l'agrandissement du bâtiment de la
station de Montmollin et l 'établissement
d'un service des mai'chandises , qui aug-
menta son travail.

Elle s'est retirée le premier janvier
de cette année accompagnée des remer-
ciements et des félicitations de nos
C.F.F. représentés lundi  à son service
funèbre au crématoire de Neuchâtel.

CERNIER
Vacances

(c) C'est par un temps pluvieux que nos
écoliers , lundi , ont commencé leurs va-
cances. Espérons toutefois que le so-
leil fera souvent son apparition lors de
leurs six semaines de relâche.

BOUDEVILLIERS
t n vol neu banni

(c) Après un vol d'argent le jour de la
foire, et, quelque temps plus tard , un
vol d'habits chez un agriculteur du vil-
lage , commis par doux évadés de Witz-
wil , arrêtés d'ailleurs à Métiers , un troi-
sième vol vient d'avoir lieu dans notre
commune.

Des malandrins , dans la nuit de mardi
à mei-credi, s'en sont pris à la cuisine
de la ferme incendiée de M. Léon Guyot ,
à Bottes sur Boudevilliers.  Après avoir
cassé les planelles autour  de l'évier, ils
ont emporté celui-ci , en acier chromé, et
volé tous les robinet s qu 'ils ont pu trou-
vei'. C'est mercredi matin que le proprié-
taire constata avec une stupéfaction bien
compréhensible ce vol d'un nouveau
genre.

Plainte a été portée , et la justice en-
quête. On a découvert des traces de
pneus d'automobile à proximité du bâ-
t iment .

VIGNOBE.E
BOUDRY

Au tribunal de police
(c) Le tribunal de police de Boudry a
tenu audience mercredi matin sous la pré-
sidence de M. Roger Calame, M. Georges
Tissot fonctionnant en qualité de greffier.

P. G., responsable d'un accident d'au-
tomobile , survenu vers l'hôtel du Cygne,
à Bevaix, don t 11 est seul victime, est con-
damné pour avoir circulé à une vitesse
exagérée dans un endroit dangereux , à
15 fr. d'amende et aux frais par 22 fr.

R. B., conduisant une auto et W. R. en
motocyclette se sont rencontrés sur la pe-
tite route qui conduit de Chez-le-Bart
vers la route cantonale No 5, dans un vi-
rage où la visibilité est très mauvaise. Us
en sont sortis avec des dégâts matériels;
le motocycliste a en outre subi quelques
blessures. Le tribunal juge les deux con-
ducteurs responsables de l'accident et con-
damne R. B. qui n'a pas circulé tout à
fait à droite et n'a pas respecté la prio-
rité, à 20 fr. d'amende et aux frais de
10 fr., W. R., qui a pris son virage à la
corde à 10 fr. d'amende et à 5 fr. de frais.

Mme R. L., qui faisait une course d'ap-
prentissage en automobile sans être ac-
compagnée et sans avoir un permis de
circulation est l'auteur d'un accident à
Colombier. Son impradence lui coûte 20
fr. d'amende et 5 fr. de frais.

E. P., circulant à moto au-dessus du
village de Montalchez , se trouva derrière
un char de foin qui lui barrait Je chemin.
Impatient, il claxonna plusieurs fois. En-
fin, le char se retira à droite. U profita
du passage, mais il se trouva en face de
G. G. qui arrivait à motocyclette en sens
inverse et tenait bien sa droite. Une col-
lision s'ensuivit. Comme il dépassa le
char dans un léger virage , E. F. payera
une amende de 15 fr. et les frais de 5 fr.

Deux paysans qui avaient engagé com-
me domestiques des Italiens, sans avoir
demandé une autorisation au département
cantona l intéressé, payeron t une amende
de 10 fr. chacun et les frais qui se mon-
tent à 5 fr. chez l'un , à 7 fr . chez l'au-
tre.

L'automobllste R. de M. débouchait très
lentement dé la route de Ferreux sur la
route cantonale, dans le secteur Bevalx-
Boudry. Sa visibilité étant restreinte par
un champ de blé et son attention tour-
née vers un cycliste qui descendait de Be-
vaix . il n'a pas remarqué le motocycliste
G. M. qui montait en sens inverse. Celui-
ci . dérouté par l'allure lente de l'auto , n'a
pas vu d'autre moyen de le croiser qu 'en
le dépassant , en se retirant à gauche. Il
est entré en collision avec la cycliste
qu'il n 'avait pas vue derrière l'auto. Cells-
cl s'est relevée sans blessures, mais sa
bicyclette a été fort endommagée. Le mo-
tocycliste G. M. est condamné pour avoir
perdu la maîtrise de sa machine; R. de M.,
nour ne pas avoir pris toutes les précau-
tions recommandées à celui qui débouche
d'une route secondaire sur li route "nrin-
cipale . Les deux payeront chacun 15 fr.
d'amende et 5 fr. de frais.

(c) Jeudi , a 15 heures, à la rue du
Nord , un petit garçon de 3 ans a été

_ heurté par un camion longeant la rue .1 L'enfant a subi uno blessure à la jam-
be qu 'on espère sans gravité.

Un enfant heurté
par un camion

Hier , en f in d'après-midi , des habitants
de la rue Pourtalès , intrigués par une
épaisse fumée qui sortait de la fenêtre
d'un immeuble , alertèrent les premiers
secours, car la locataire était absente ct
l'appartement fei-mé.

Alors que les pompiei-s grimpaient sur
une échelle pour entrer par la fenêtre ,
la locataire rentra. Ell e avait tout sim-
plement oublié une casserol e de lait sur
le feu !

Elle avait oublié du lait
sur le feu IVoces d'or

Les époux Charles et Olga Gassmann-
Laubscher fêtent  aujourd'hui leurs no-
ces d'or. M. Gassmann est l'éditeur du
« Bicler-Tagl ulatt », du c Seelander-Boote >
et du « Journal du-Jura » .

BIENNE

LUCERNE, 19. — Los deux alpinis-
tes disparus, Joseph Wobmann , 21 ans,
et Robert Fischer, 25 ans, ont été re-
trouvés dès que le temps so fut  éclair-
ci au bas d' un couloir de la région
d'Amizingels au-dessus do Grafenort
dans les montagnes du Nidwald . Ils
avaient succombé quand la colonne de
secours arriva .

Les membres de la colonne de se-
cours qui le» ont retrouvés pensent
qu 'ils cherchaient des edelweiss quand
ils ont fait une chute de 100 à 150 mè-
tres et ont , sans doute , été tués sur le
coup. Les corps ont été ramenés à
Emmenbi'iicke après de grandes diff i-
cultés.

Les deux alpinistes disparus
dans le Nidwald sont morts

FRIBOURG, 19. — Le Grand Conseil
fribourgeois a entend u les réponses
do M. Quartenoud , conseiller d'Etat,
sur les interpellations relatives à l'a-
griculture. L'orateur a pi'otesté con-
tre l'augmentat ion du prix du lait
décidée par le Conseil fédéral en mai
passé. Quant aux allocations familia-
les, il serait d'accord de les étendre
aux professions indépendantes si les
finances de l'Etat le permettaient.

Le Grand Conseil refuse de prendre
en considération la motion Droz solli-
citan t la nomination des conseillers
aux Etats Par lo peuple. Il aborde en-
fin le projet de statut du personnel do
l'Etat présenté par M. Ackermann ,
conseiller d'Etat.

Au Grand Conseil
fribourgeois

Deux chantiers do service civil vien-
nent d'être organisés en Engadlne
pour venir en aide aux victimes des
avalanches; lo travail a commencé le
25 juin à Zernez et se poursuit du 15
jui l le t  au 15 septembre à Séante.

Les représentants do ce service civil
international , accueilli, comme on le
pense , avec une vive gratitude par
nos Confédérés des Grisons, sont pour
le canton de Neuchâtel Mlle C. Wald-
vogel , à Neuchâtel , et Mlle C. Blaser,
au Locle.

Avalanches et service civil

Une intéressante initiative
des sociétés locales

(c) Toute la population de Serrières sera
conviée , les 13 et 14 octobre prochains ,
à un grand festival organisé par l'Asso-
ciation des sociétés locales du village en
faveur du fonds des décors et de l'amé-
nagement de la scène de la halle de
gymnastique, dont les installations dé-
suètes ne répondent plus aux exigences
actuelles.

SERRIÈRES

(c) Présidé par M. J. Genoud, vice-prési-
dent , le Conseil général a tenu séance
vendredi dernier. Le secrétaire en titre
étant absent ,' c'est M. J.-M. Bron qui tien-
dra le procès verbal de cette séance.

M. Henri Corthésy est nommé délégué
de la commune à l'hôpital de Landeyeux.

Normalisation clu courant électrique. —
La commission spéciale de trois mem-
bres, nommée pour l'étude de cette nor-
malisation , présente un rapport très dé-
taillé sur cet important objet.

Ces travaux comprennent deux phases
bien distinctes : l'aménagement des ins-
tallations intérieures qui sont mises à
à charge des propriétaires , en totalité , et
les Installations extérieures comprenant ,
les dérivations nouvelles, démontages d'an-
ciennes lignes, Implantation de nouveaux
poteaux , et tous travaux découlant et
Imposés par le changement de tension.
Ces frais sont à la charge totale de la
commune ainsi que le remplacement des
corps de chauffe du chauffage de la
chapelle.

L'occasion de terminer la boucle, par
le raccordement de la ligne de la gare ,
au bas du village , avec les lignes d'ali-
mentation du haut du village , est envi-
sagée, raccordement qui permettra une
répartition meilleure des charges.

L'unanimité de la commission n'a pas
pu se faire sur cette question , vu les gros
frais que cela entraine. Cependant la
commission en recommande l'exécution
à la charge totale de la commune.

Selon proposition de la commission, le
remplacement des ampoules chez tous
les abonnés serait également à la charge
de la commune ; par contre , les frais de
remplacement des corps de chauffe , des
appareils et rebobinage des moteurs, se-
raient à la charge de la commune pour
le 50 % et à charge des abonnés à 50 %.

Le crédit nécessaire de 89.000 fr. est
admis nar la co™m< .«lon au vu des devis
pi'ésentés. Le Conseil communal donne
un rapport analogue à celui de la com-

mission sur l'opportunité de ces tra-
vaux.

Une longue discussion s'engage, puis
l'ensemble du projet est adopté.

Le gros point qui retient encore l'at-
tention du Conseil général est la ques-
tion de la répartition des frais à la char-

. ge des abonnés. MM. Balllod et Kauf-
mann estiment que les abonnés ne de-
vraient avoir aucun frais à leur charge ,
la commune, nous imposant un change-
ment de tension , doit tout prendre à sa
charge.

Pour couper court à cette polémique,
M. Bobillier propose de mettre à la char-
ge de la commune le 75 % de ces frais.
Cette proposition , votée au bulletin se-
cret , est acceptée.

Cimetière. — Le Conseil communal si-
gnale que le mur d'enceinte du cimetière
menace de s'écrouler et que pour le re-
mettre en état il y aurait lieu d'abattre
les gros arbres qui sont la cause de cet
état de choses. M. Corthésy n 'est pas
d'accord , ces arbres étant en effet le seul
ornement naturel de cet enclos.

Le vote lui donne raison. Il faudra
remonter ce mur et respecter les arbres.

Le Conseil communal est en outre char-
gé de veiller à l'obsej -vation de la tradi-
tion , qui veut que les cloches sonnent le
matin à dix heures lors d'une inhuma-
tion ou d'une incinération , et une deuxiè-
me fois lors du départ du convoi funèbre
du domicile.

Au Conseil général des Hauts - Geneveys

î f i e  uu IU jeunesse
i Grâce à la clémence du temps , samedi

après-midi s'est déroulée la fête de la
Jeunesse, dans *» cour du collège . Aupa-
ravant , un cortège, formé des enfants et
des autorités a parcouru les rue5 du vil-
lage, conduit, par la fanfare «L'Ouvrière ».

C'est M. Gygax, pasteur , président de
la commission scolaire , qui ouvre la cé-
rémonie en s'adressant aux écoliers. Puis,
tous l'es chanteurs et acteurs en herbe
présentent au public une partie du
« Feuillu » . De nombreux concours , cour-
ses et Jeux , dotés de prix , sont organisés
et remporten t un grand succès. Quant au
lâcher de ballons , c'est sans doute le mo-
ment le plus attendu des écoliers . Une
collation offerte à ces derniers termine
cette Joyeuse après-midi .

Le soir, à la halle , il y a une soirée or-
ganisée avec le concours des sociétés lo-
cales qui se produ isent tour à tour . La
danse surtout connaît le succès habituel.

CHEZARD SAINT MAKTirJ
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